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Argentine, nature rime avec culture


Ah… l'Argentine ! La simple évocation de ces terres australes suffit à enflammer l'imaginaire. D'un côté, les sommets enneigés de la cordillère des Andes, de l'autre, le désert silencieux qui s'étire jusqu'à l'océan Atlantique. Véritable aimant pour les amoureux des grands espaces, l'Argentine offre un contraste saisissant de paysages : Terre de Feu, glaciers éternels, jungles luxuriantes, lacs cristallins… Naviguer sur le canal Beagle jusqu'au phare des Éclaireurs, parcourir les passerelles qui traversent les impressionnantes Chutes d'Iguazú, s'imprégner de la magie des villes andines du Nord-Ouest ou du silence patagonien est un rêve inoubliable. La diversité des paysages vous donnera l'impression de changer chaque jour de pays ! Mais au-delà de la nature qui protège son mystère, l'Argentine se découvre à travers son melting-pot culturel. Terre promise des immigrés européens, terre sacrée des populations autochtones ou encore terre convoitée par la Couronne espagnole, le pays transpire d'une effervescence unique aux multiples influences. C'est à Buenos Aires, capitale imprégnée de nostalgie, que l'on pourra caresser de près l'âme d'une nation aussi captivante que complexe. Des coutumes ancestrales aux années de dictature en passant par la ferveur du tango, l'Argentine se livre à ceux qui sauront prêter attention à toutes ses richesses. Succombez donc à l'appel de cet Ailleurs envoûtant et exotique où la terre et les rêves s'étendent à l'infini.

L’équipe de rédaction
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Quand y aller ?


L’Argentine se situe dans l’hémisphère Sud ; par conséquent, les saisons sont inversées par rapport à l’Europe. Notre été correspond à l’hiver et vice versa. Le printemps s’étend de fin septembre à fin décembre, l’été jusqu’à fin mars. On peut visiter l’Argentine toute l’année, mais, selon les régions, une saison ou une autre peut rendre plus agréable votre séjour. A moins de vouloir skier ou d’aimer particulièrement la neige et le froid, mieux vaut ne pas se rendre en Patagonie en hiver. 

Janvier

Budget : [image: ][image: ]

BUENOS AIRES : Météo : [image: ] 17° / 29°

USHUAIA : Météo : [image: ] 5° / 14°




[image: ] FESTIVAL NACIONAL DE FOLKLORE DE COSQUÍN (COSQUÍN)



Ce festival de musique folklorique est le plus populaire du pays : durant neuf jours, la ville fait le plein de visiteurs.





[image: ] CARNAVAL DE GUALEGUAYCHÚ (GUALEGUAYCHÚ)



Le plus grand carnaval du pays accueille des cortèges rythmés par des chars colorés et des danseurs endiablés. C’est la fête !



[image: ]

Carnaval de Gualeguaychú. - © Jorge Luis DOnofrio - Shutterstock.com



Février

Budget : [image: ]

BUENOS AIRES : Météo : [image: ] 17° / 28°

USHUAIA : Météo : [image: ] 5° / 14°




[image: ] CARNAVAL DE HUMAHUACA (HUMAHUACA)



Carnaval fusionnant rites chrétiens et croyances andines : venez célébrer la Pachamama dans l’une des plus belles régions du pays.





[image: ] CARNAVAL DE CORRIENTES (CORRIENTES)



C’est l’un des plus beaux carnavals du pays. Ne manquez pas le défilé de la parade finale qui clôt ce mois de festivités !


Mars

Budget : [image: ]

BUENOS AIRES : Météo : [image: ] 16° / 26°

USHUAIA : Météo : [image: ] 3° / 13°




[image: ] FIESTA NACIONAL DEL TREKKING (EL CHALTÉN)



Cet événement sportif, organisé à El Chaltén propose un marathon, des compétitons de trekking et des tournois d’escalade.





[image: ] FIESTA DE LA VENDIMIA (MENDOZA)



Chaque année, la capitale du vin argentin, Mendoza, accueille défilés et manifestations lors de la fête des vendanges.



[image: ]

Fiesta de la vendimia. - © T photography - shutterstock.com



Avril

Budget : [image: ][image: ]

BUENOS AIRES : Météo : [image: ] 12° / 22°

USHUAIA : Météo : [image: ] 1° / 9°




[image: ] BAFICI - FESTIVAL INTERNACIONAL DE CINE INDEPENDIENTE (BUENOS AIRES)[image: ]



Ce festival, installé au cœur de Buenos Aires, est le plus prestigieux festival de cinéma indépendant en Amérique latine.


Mai

Budget : [image: ]

BUENOS AIRES : Météo : [image: ] 8° / 18°

USHUAIA : Météo : [image: ] -2° / 6°




[image: ] DÍA DE LA VIRGEN DE LUJÁN (LUJÁN)[image: ]



Ce grand pèlerinage de 65 km mené par des milliers de fidèles, rend hommage chaque 8 mai à la Vierge Marie dans la ville de Luján.





[image: ] 25 DE MAYO



Anniversaire du 25 mai 1810, épilogue de la Révolution de Mai ayant conduit à l'indépendance de l'Argentine.



[image: ]

25 de Mayo. - © JopsStock - shutterstock.com.



Juin

Budget : [image: ]

BUENOS AIRES : Météo : [image: ] 5° / 14°

USHUAIA : Météo : [image: ] -3° / 4°




[image: ] FIESTA DE LA NIEVE (SAN CARLOS DE BARILOCHE)



C’est le rendez-vous incontestable des fêtards hivernaux dans ce qui est le plus grand centre de ski d’Amérique du Sud, Bariloche.





[image: ] FIESTA NACIONAL DE LA NOCHE MAS LARGA (USHUAIA)



Venez fêter la nuit la plus longue de l’année à Ushuaia ! Spectacles et concerts animent la ville pendant plusieurs jours.



[image: ]

Ushuaia. - © LMspencer- Shutterstock.com



Juillet

Budget : [image: ][image: ][image: ]

BUENOS AIRES : Météo : [image: ] 6° / 14°

USHUAIA : Météo : [image: ] -4° / 4°




[image: ] 9 DE JULIO



La fête nationale commémore le jour de la signature de la Déclaration d'Indépendance du pays vis-à-vis de l'Espagne, le 9 juillet 1816.


Août

Budget : [image: ][image: ][image: ]

BUENOS AIRES : Météo : [image: ] 6° / 16°

USHUAIA : Météo : [image: ] -3° / 6°




[image: ] TANGO BUENOS AIRES FESTIVAL Y MUNDIAL (BUENOS AIRES)[image: ]



Danseurs et musiciens de renommée internationale se produisent dans la capitale pour le plus grand plaisir des yeux et des oreilles.



[image: ]

TANGO BUENOS AIRES FESTIVAL Y MUNDIAL - © michelangeloop - Shutterstock.com



Septembre

Budget : [image: ][image: ]

BUENOS AIRES : Météo : [image: ] 8° / 18°

USHUAIA : Météo : [image: ] -1° / 8°




[image: ] FIBA (FESTIVAL INTERNATIONAL DE BUENOS AIRES)



Tous les 2 ans se tient dans la capitale cette célébration riche en spectacles, pièces de théâtre et performances contemporaines.


Octobre

Budget : [image: ]

BUENOS AIRES : Météo : [image: ] 10° / 21°

USHUAIA : Météo : [image: ] 2° / 11°

Novembre

Budget : [image: ][image: ]

BUENOS AIRES : Météo : [image: ] 13° / 24°

USHUAIA : Météo : [image: ] 2° / 12°




[image: ] FESTIVAL INTERNACIONAL DE CINE DE MAR DEL PLATA (MAR DEL PLATA)



Le seul festival compétitif d'Amérique latine se tient tous les ans au mois de novembre pour célébrer le monde du cinéma.





[image: ] DÍA DE LA TRADICIÓN (SAN ANTONIO DE ARECO)



La célébration par excellence de la culture gaucho. Rodéos, parades et asados animent cette journée quasi devenue fête nationale.



[image: ]

DÍA DE LA TRADICIÓN - © Maria Elisa Rol - Shutterstock.com



Décembre

Budget : [image: ][image: ][image: ]

BUENOS AIRES : Météo : [image: ] 16° / 28°

USHUAIA : Météo : [image: ] 4° / 13°




[image: ] DÍA NACIONAL DEL TANGO (BUENOS AIRES)



La danse emblématique du pays a aussi sa propre célébration ! De nombreuses manifestations sont organisées au sein de la capitale.






Les bonnes raisons d’y aller



Une nature sauvage et contrastée

Des paysages saisissants, du Gran Chaco, dense et arboré, à la Patagonie aride et hostile.


[image: ]

Glacier de Perito Moreno. - © Dudarev Mikhail - Shutterstock.com



Un peuple mosaïque 

Melting-pot culturel, le pays a une identité forte où chacun a des origines diverses.


[image: ]

Dans les rues de Buenos Aires. - © Diego Grandi - shutterstock.Com



La faune endémique 

Baleines, toucans, manchots, jaguars, condors, les amoureux de la nature seront comblés.


[image: ]

© buenaventura13 - stock.adobe.com



Un voyage gastronomique 

Les amateurs de viande seront particulièrement séduits par l'asado, le barbecue local.


[image: ]

© Ariel - stock.adobe.com



Des activités au grand air

Trekking, canyoning, pêche, escalade, ski, randonnées à cheval… Tout un programme !


[image: ]

Kayak dans le parc national d'Huapi. - © buenaventura - shutterstock.com



Une culture multi-facette 

Des musées au street art en passant par le design, l'offre culturelle est sans fin.


[image: ]

Recoleta Cultural Center. - © Lucas Belmonte - Shutterstock.com



Le challenge sportif

Ascension de volcan, descente de rapides et escalade de glaciers comme gage de vitalité !


[image: ]

Glacier Perito Moreno. - © VisualStories - iStockphoto.com



Le paradis du trekking

Ici, marcher aux confins du monde est une promesse d’aventure !


[image: ]

© Guaxinim - Shutterstock.com



Le tango 

La perle du Río de la Plata est l’une des attractions touristiques de Buenos Aires.


[image: ]

© JohnnyGreig - istockphoto.com



Ses traditions ancrées

Fêtes traditionnelles, culture gaucho et folklore font partie du patrimoine du pays.


[image: ]

© JohnnyGreig - istockphoto.com









Les 12 mots-clés



#Autochtones

Même si la création de l'État argentin a contribué à leur disparition et à leur invisibilisation, les autochtones d'Argentine sont encore bien présents. Les Mapuches, peuple de guerriers, ou encore les Guaranis, présents dans le Nord-Est du pays, sont les gardiens de cultures ancestrales et luttent pour conserver leur mode de vie traditionnel.

#Andes

Promesse d’évasion vers les hauteurs, les Andes sont la plus longue chaîne de montagnes au monde. Aussi mystique qu’impénétrable, elle domine les lacs, les forêts, les volcans et les fjords. Vous pourrez la contempler, tutoyer ses sommets et découvrir la myriade d’ambiances qu’elle a à offrir avant de venir mourir dans les eaux de la Terre de Feu.


[image: ]

Le sommet Aconcagua, cordillère des Andes. - © rocharibeiro - Shutterstock.com



#Asado

Au-delà des délices gustatifs qu’il réserve, l’asado est avant tout le nom donné au barbecue. Véritable art de vivre, il fait la bonne réputation de la viande argentine. C’est une raison de partager de bons moments auprès des locaux qui n’ont jamais manqué à la tradition. On cuit généralement les meilleures pièces de la viande de bœuf ou de mouton.

#Condor

Avec ses plumes aux reflets métalliques, c’est le roi des Andes, l’incarnation ultime de la liberté ! Son vol majestueux, tournoyant en flèche vers le ciel, est particulièrement émouvant et sa silhouette facilement identifiable : avec une envergure qui peut atteindre jusqu’à 3,50 mètres, le condor est l’un des plus grands oiseaux du monde.

#Desaparecidos

Cet euphémisme se réfère à l’histoire récente et douloureuse du pays : les « disparus » sont les 30 000 personnes disparues durant la Guerre Sale de la dictature. Leurs corps n’ont jamais été retrouvés ce qui n’a pas permis à la justice d’arrêter les assassins. Leur souvenir est aujourd’hui entretenu par les Madres et Abuelas de la Plaza de Mayo.

#Dinosaure

Bien avant la formation des Andes, il y a des millions d’années, les zones désertiques de Patagonie étaient recouvertes d’une forêt luxuriante, refuge d’une mégafaune emblématique : les dinosaures. C’est ici que l’on a découvert le plus vieux et le plus grand de tous les dinosaures : le Patagotitan Mayorum. Ambiance primitive assurée !

#Estancia

Issue de la Conquête espagnole, cette grande propriété agricole n’était rien d’autre que l’acquisition faite par les colons fraîchement débarqués. Ils y élevaient du bétail et menaient une vraie vie de château. Témoins d’une époque révolue, elles se sont aujourd’hui réduites et beaucoup d’entre elles se sont reconverties dans le tourisme vert.

#Gaucho

Comme son cousin le cow-boy du Far West, le gaucho, fier et insoumis, parcourt la pampa à dos de cheval. Figure emblématique, il descend des premiers colons andalous et des peuples autochtones de la région. Livré à lui-même, il a longtemps incarné cet esprit libre proche de la nature et porteur d'une culture unique ancrée dans la tradition.


[image: ]

Cavaliers gauchos et leur bétail. - © JohnnyGreig - iStockphoto.com



#Patagonie

Située quelque part entre le 40e et le 55e parallèle sud, la Patagonie est la zone la plus australe du continent américain. Souvent surnommée le « Grand Sud », c’est une région vaste aux limites encore floues et discutées. Véritable terrain de jeu aux paysages époustouflants, elle éveillera les esprits aventuriers en quête de bout du monde !


[image: ]

Canal de Beagle. - © xeni4ka - iStockphoto.com



#Porteño

Porteño venant de puerto, le « port », le porteño est celui dont l’histoire se confond avec Buenos Aires. Fier mais déraciné, prétentieux et passionné, il incarne pleinement la nostalgie et l’élégance de la capitale argentine. Fruit d’un melting-pot important, il s’est forgé sa propre identité et a mauvaise presse dans le reste de l’Argentine.

#Terre de Feu

Cet archipel situé à l’extrême sud de l’Amérique est composé d’une île principale et plusieurs milliers d’îles. Venteuse, mystique et isolée, elle doit son nom aux premières tribus qui la peuplaient avant l’arrivée des colons : pour vaincre le froid, les peuples nomades allumaient de grands feux et entretenaient de grands foyers pour se réchauffer.

#Tango

Né dans les faubourgs miséreux d’immigrés européens et métis africains au XIXe siècle, le tango est une musique aux différentes influences culturelles. Véritable mélodie collective, il est caractérisé par le son du bandonéon et une danse sensuelle et expressive. Il s’apprend dans les milongas et incarne l’un des clichés les plus glamours du pays.


[image: ]

Danceurs de tango dans les rues de Buenos Aires. - © Alexandr Vorobev - Shutterstock.com



 

Vous êtes d'ici, si...

[image: ] Si vous ne refusez jamais une invitation à un asado : un excellent prétexte pour se réunir et goûter à la viande argentine.

[image: ] Si à la moindre occasion vous enfilez votre maillot blanc et bleu ciel, afin de soutenir l'Albiceleste, l'équipe de foot argentine.

[image: ] Si vous vous promenez constamment avec votre calebasse à maté, cet amer mélange de feuilles torréfiées et d'eau chaude.

[image: ] Si vous ponctuez vos phrases par « Che boludo ! », une expression populaire pour apostropher un ami proche, puisque attention : boludo peut vouloir dire « idiot » !

[image: ] Si vous êtes dotés d'un grand sens de l'humour, en effet on dit des Argentins, et en particulier des Porteños, qu'ils savent très bien rire des autres, mais surtout d'eux-mêmes.

[image: ] Si vous allez chez le psy comme vous allez chez le coiffeur, car très pratiquée, la psychanalyse est loin d'être tabou chez les Argentins (on recense un thérapeute pour 125 habitants).




INTERVIEW

Mon Argentine 

Avec Rozenn Le Roux, auteure du guide

Qu'est ce qui vous a menée en Argentine ?

L'Amérique latine est un continent qui m'a toujours attirée par sa culture, son histoire et ses paysages. Ça a tout de suite été une évidence de partir en Argentine, d'aller à la rencontre de ses habitants, de goûter à sa gastronomie variée et de sillonner ses paysages incroyables. A chaque région, j'avais mon lot de surprises et de découvertes !

Quelle région vous a le plus marquée ?

J'ai été charmée par les villages de la Quebrada de Humahuaca : Purmamarca, Tilcara ou encore Humahuaca. En plus de leurs montagnes colorées, ces hameaux ont conservé une part d'authenticité, malgré la fréquentation touristique. On peut s'y régaler de spécialités traditionnelles comme les tamales ou les humitas, tout en écoutant dans certains restaurants des groupes folkloriques. Dépaysant !

Quel est votre plus beau souvenir ?

Je ne garde que de bons souvenirs de l'Argentine, mais le plus beau est sans aucun doute ma visite aux chutes d'Iguazú, au nord-est du pays. Je suis littéralement tombée sous le charme de ces majestueuses cascades qui servent de frontière naturelle entre l'Argentine et le Brésil. Sur près de 3 kilomètres, cette pléiade de cascades offre des paysages à couper le souffle tant du côté argentin que brésilien. Au plus près des chutes, on mesure la puissance du débit, impressionnant !

Que retenez-vous de vos séjours en Argentine ?

J'ai découvert un pays à la fois moderne, cosmopolite et fier de son brassage culturel. Les Argentins sont des personnes chaleureuses et accueillantes, qui aiment partager leur culture autour d'une bonne viande et d'un vin du terroir. De bons vivants, comme les Français !

Quel conseil donneriez-vous aux voyageurs ?

Cinq fois plus grand que la France, l'Argentine est un pays où les distances sont extrêmement longues. Il faut donc du temps pour le découvrir. Si vous avez prévu un court séjour dans le pays, il vaut mieux vous concentrer sur une région ou deux, en louant une voiture sur place pour sillonner les environs à partir d'une ville ou d'un village qui vous servira de base. Pour gagner du temps, vous pouvez rejoindre certaines destinations en avion. Il existe des compagnies low-cost comme Flybondi qui offrent des prix abordables pour voyager à l'intérieur du pays.


[image: ]

© Rozenn Le Roux




[image: ]

© Rozenn Le Roux









Idées de séjour


Afin de mieux vous aider à préparer votre voyage, nous vous proposons diverses possibilités d’itinéraires, qui ne recherchent pas l’exhaustivité : l’Argentine est un immense territoire et un voyage sur ses étendues infinies ne signifie pas qu’il faille tout voir en une seule fois. Rien ne sert de courir et il vaut mieux donc ralentir parfois la cadence, ne pas se laisser envahir par la frustration de ne pas « cocher toutes les cases » des fameux incontournables. Car c’est bien simple tout est incontournable en Argentine. Prenez donc le temps de bien cerner vos envies et vous pourrez ainsi vous concentrer sur des zones et des activités particulières qui vous ressemblent et qui sauront satisfaire votre périple. L’Argentine ne se découvre pas en une seule fois, c’est une terre aux multiples contrastes, entre climat tropical, Terre de Feu, montagnes andines, steppes arides et jungles luxuriantes. 

Une semaine autour de Buenos Aires

Soyons honnêtes, partir pour une semaine en Argentine ne présente que peu d’intérêt, les distances nous ramènent toujours à la réalité. Le voyageur se concentrera donc sur Buenos Aires, par exemple, qu’il aura le temps d’arpenter et de découvrir, en se permettant une petite escapade suivant ses moyens. Il y a beaucoup à faire dans la capitale argentine, quatre jours sont un minimum pour en apprécier les différentes facettes. L’offre hôtelière y est de qualité internationale, tout comme la gastronomie, remarquable.


[image: ]

Deux danseurs en démonstration dans la rue. - © Maxence Gorréguès



Jour 1 - Arrivée à la capitale

Arrivée à Buenos Aires [image: ]. Direction l'hôtel pour prendre ses marques.

Jour 2 - Quartier de San Telmo

Découverte d'un quartier typique et immanquable : San Telmo [image: ]. Le plus judicieux est de faire coïncider cette journée avec un dimanche pour profiter du grand marché autour de la place Dorrego. En soirée, pourquoi ne pas prendre place dans un cabaret pour assister à un tango show.

Jour 3 - Balade dans Palermo

Rendez-vous à Palermo [image: ], le quartier bobo de la capitale. Des boutiques très tendance, des galeries et des restos de qualité. L'après-midi, une glace à Recoleta [image: ] et pourquoi pas une visite de son célèbre cimetière.

Jour 4 - Maisons colorées de La Boca et départ vers d'autres horizons

Visite en matinée du célèbre Caminito dans le quartier de La Boca [image: ], véritable musée à ciel ouvert. L’après-midi, direction l’aéroport pour Puerto Iguazu, El Calafate ou Ushuaia suivant vos moyens et vos envies. Arrivée dans votre ville. Direction l’hôtel.

Jour 5 - Découverte des paysages sauvages argentins

Pour Puerto Iguazú, visite des chutes côté argentin. Pour Ushuaia, randonnée dans le parc national Tierra del Fuego. Pour El Calafate, le glacier Perito Moreno.

Jour 6 - Randonnée et observation de la faune et de la flore

Pour Puerto Iguazú, visite des chutes côté brésilien et l'après-midi le parc des oiseaux. Pour Ushuaia, le glacier Martial, puis une excursion en bateau sur le canal Beagle pour aller voir des lions de mer, des oiseaux et des pingouins. À quelques encablures d'El Calafate, El Chaltén et pourquoi pas un trekking autour du Fitz Roy.

Jour 7 - Retour en ville

Retour à Buenos Aires [image: ] pour quelques emplettes.

L'essentiel de l'Argentine en 3 semaines

Il est compliqué de couvrir un territoire si immense en si peu de temps. Selon vos envies, votre sensibilité et vos centres d'intérêt, vous vous orienterez vers les différentes facettes que le pays a à vous offrir. Montagnes, chutes d'eau, glaciers ou encore jungle luxuriante, les options sont presque infinies ! Voici un condensé des sites les plus remarquables à découvrir en trois semaines.


[image: ]

Cerro Fitz Roy. - © Jakobradlgruber - iStockphoto



Jour 1 - Jour 1 

Arrivée à Buenos Aires [image: ]. Prenez vos marques le premier jour avec les monuments et lieux emblématiques du Microcentro. Au programme la Plaza de Mayo, la Casa Rosada, la cathédrale, la rue Florida et le café Tortoni, avant de traverser l'avenida de Julio vers le Congreso ou le Teatro Colón.

Jour 2 - Jour 2

Le deuxième jour, cap sur San Telmo et ses tango shows. C'est encore mieux si la visite tombe un dimanche, alors que la feria de San Telmo bat son plein autour de la plaza Dorrego et des rues adjacentes. Il s'agit d'un marché d'antiquités et d'artisanat très populaire et animé par de nombreux danseurs, chanteurs de tango et artistes en tout genre.

Jour 3 - Jour 3

Un troisième jour dans les quartiers chics de la capitale. Rendez-vous à Palermo, le quartier bobo de la   capitale avec ses boutiques de design et de mode. Une visite du Musée d'art latino-américain du MALBA est recommandée avant de partir vers le quartier chic de Recoleta et son célèbre cimetière.

Jour 4 - Jour 4

Un quatrième jour dans la capitale portègne ne sera pas de trop pour tenter d'en saisir toute l'atmosphère. On pourra aller sentir l'ambiance portuaire du célèbre Caminito dans le quartier de La Boca, ou continuer les visites de musées, avec celui consacré à Carlos Gardel ou à Evita par exemple.

Jour 5 - Jour 5

Départ pour Puerto Iguazu [image: ]. Direction l'hôtel, balade dans la ville jusqu'au Hito de las Tres Fronteras.

Jour 6 - Jour 6

Visite des chutes d'Iguazu [image: ] avec un jour entier consacré au côté argentin, dont les sentiers permettent de voir les chutes au plus près.

Jour 7 - Jour 7

Rendez-vous du côté brésilien pour avoir une vision panoramique des chutes. Si vous le pouvez, vous pouvez aussi terminer par la visite du parc aux oiseaux.

Jour 8 - Jour 8

Arrivée à Salta [image: ]  en avion dans la matinée. Visite de la ville et de ses musées. Profitez  de sa belle architecture coloniale avant de vous diriger vers l'un des  bars qui préparent des soirées au son du folklore local.

Jour 9 - Jour 9

Excursions dans la Quebrada de Humahuaca [image: ] vers Purmamarca [image: ], village typique de l'altiplano andin, avec son marché sur la place centrale, sa fameuse colline aux sept couleurs et son escapade vers le désert de sel de Salinas Grandes [image: ]. Puis départ vers Tilcara [image: ] pour y passer la nuit.

Jour 10 - Jour 10

Visite de Tilcara [image: ], petit village charmant qui connaît un boom touristique depuis quelques années. Visite de la Pukara ou de la Garganta del Diablo, puis retour à Salta [image: ].

Jour 11 - Jour 11

Traversée des vallées Calchaquies depuis Salta [image: ] avec étapes au Parc national de los Cardones, Cachi [image: ], Molinos [image: ] et Angastaco [image: ] avant d'arriver à Cafayate [image: ]. Nuit à Cafayate.

Jour 12 - Jour 12

On prendra le temps de faire une excursion dans les environs de la tranquille ville de Cafayate [image: ], réputée pour ses paysages et ses vignobles.

Jour 13 - Jour 13

Arrivée à Mendoza [image: ] le matin. L'après-midi, petit tour des bodegas de Maipu [image: ] et Luján de Cuyo [image: ], balade dans la ville le soir avant un bon dîner.

Jour 14 - Jour 14

Excursion sur la route 7 jusqu'au parc de l'Aconcagua [image: ] (balade au pied de la montagne) en passant par le Puente del Inca [image: ].

Jour 15 - Jour 15

Avion pour el Calafate [image: ] dans la matinée, visite du glacier Perito Moreno, dans le Parc national Los Glaciares l'après-midi.

Jour 16 - Jour 16

Départ pour El Chaltén [image: ], excursion d'approche du célèbre mont Fitz Roy.

Jour 17 - Jour 17

Retour pour El Calafate, avion pour Ushuaia.

Jour 18 - Jour 18

Visite du Parc national Tierra del Fuego et de la ville d'Ushuaia [image: ] avec excursion possible sur le canal Beagle.

Jour 19 - Jour 19

Vol pour Puerto Madryn [image: ] ou Trelew. Découverte de la station balnéaire et dîner en ville le soir.

Jour 20 - Jour 20

Visite de la Péninsule de Valdés (observation des baleines, phoques, otaries, manchots…)

Jour 21 - Jour 21

Retour à Buenos Aires [image: ] en avion et dernières visites avant le retour.

Découverte de la Patagonie

Si vous ne disposez que de 15 jours pour découvrir la Patagonie, vous voudrez sans doute voir les principaux sites : Torres del Paine, glacier Perito Moreno, Ushuaia... Toutefois, ne limitez pas forcément votre voyage à ces sites magnifiques. En janvier-février surtout, vous vous rendrez vite compte que vous ne serez pas seul...


[image: ]

Glacier Perito Moreno. - © Arnaud Bonnefoy



Jour 1 - Arrivée à Buenos Aires

Découverte de la capitale de l'Argentine, avec au programme, la Plaza de Mayo, San Telmo, Museo Evita, Jardins de Palermo, et bien d'autres surprises.

Jour 2 - Bord de mer à Puerto Madryn

Avion le matin pour Puerto Madryn [image: ]. Balade dans la ville et découverte de la biodiversité marine de la région.

Jour 3 - Visite de la péninsule Valdés

De septembre à mi-décembre, les baleines viennent s’y reproduire, et il serait dommage de rater ce spectacle incroyable.

Jour 4 - Visite de Punta Tombo, Gaimán, Trelew

Punta Tombo  [image: ]est une escale obligée pour observer les manchots et marcher au milieu des manchots. Un spectacle que vous n’oublierez pas. Retour ensuite vers Trelew, le village de Lewis Jones dont l’architecture traduit le passé gallois.

Jour 5 - Cap sur la Terre de Feu

Avion le matin pour Ushuaia [image: ]. Balade dans la ville.

Jour 6 - Départ en trek

Visite du Parc national Tierra del Fuego [image: ]. Nous vous conseillons de partir en excursion organisée par une agence locale.

Jour 7 - Activité nautiques

Kayak et balade vers l'estancia Harberton [image: ], bateau pour aller voir les manchots.

Jour 8 - Canal Beagle

Navigation dans le canal Beagle, à la frontière entre l'Argentine et le Chili, où l'on pourra observer des lions de mer et de nombreux oiseaux.

Jour 9 - Découverte d’El Calafate

Avion le matin pour El Calafate [image: ]. Balade en ville, visite de la réserve ou balade à cheval.

Jour 10 - Spectacle incroyable

Visite du glacier Perito Moreno, ce gigantesque bloc de glace auquel on accède par des passerelles en bois. C’est le seul glacier au monde encore en mouvement.

Jour 11 - Village de montagne

Avion le matin pour Bariloche [image: ], village créé par des immigrés allemands et suisses allemands. Petit circuit l'après-midi, avec excursion dans le parc national Nahuel Huapi  [image: ]en été, et ski ou raquette en hiver.

Jour 12 - Paysages idylliques

Tour des sept lacs (Nahuel Huapi, Correntoso, Espejo, Escondido, Villarino, Falkner, Hermoso et Lácar) en voiture de location, qui nous fera traverser une série de paysages minéraux ou luxuriants.

Jour 13 - Paysage majestueux

Partir pour un trek au Cerro Tronador, un des plus hauts sommets de la région. Cela vous laissera un souvenir inoubliable.

Jour 14 - Derniers achats

Avion vers Buenos Aires. Shopping.

Jour 15 - Il est temps de rentrer

Vol vers votre pays d'origine.

[image: ]


[image: ]


Trois semaines en Patagonie

Nous vous proposons ici un parcours de trois semaines, qui vous permettra de découvrir les principaux lieux touristiques tout en prenant votre temps pour vous émerveiller des beautés que recèle la Patagonie argentine, entre la côte atlantique et sa faune marine, ses steppes battues par les vents, et les Andes majestueuses, ponctuées de lacs et terminant leur course dans la légendaire Terre de Feu.


[image: ]

San Salvador de Jujuy dans la province de Salta - © Skouatroulio



Jour 1 - Premiers pas sur le sol argentin

Arrivée à Buenos Aires [image: ]. Direction l'hôtel pour prendre ses marques.

Jour 2 - Visite du quartier le plus ancien de la ville

Découverte d'un quartier typique et immanquable : San Telmo [image: ]. Le plus judicieux est de faire coïncider cette journée avec un dimanche pour profiter du grand marché autour de la place Dorrego. En soirée, pourquoi ne pas prendre place dans un cabaret pour assister à un tango show.

Jour 3 - Balade à Palermo

Rendez-vous à Palermo [image: ], le quartier bobo de la capitale. Des boutiques très tendance, des galeries et des restos de qualité. L'après-midi, une glace à Recoleta et pourquoi pas, une visite de son célèbre cimetière.

Jour 4 - Façades colorées de La Boca

Visite en matinée du célèbre Caminito dans le quartier de La Boca, [image: ] véritable musée à ciel ouvert. L’après-midi, direction l’aéroport pour Puerto Madryn [image: ].

Jour 5 - Excursion près de l'océan

Visite de la péninsule Valdés à côté de Puerto Madryn [image: ], patrimoine mondial de l’Unesco.

Jour 6 - Au pays des manchots

Visite de Punta Tumbo [image: ] et sa colonie de milliers de manchots, puis visite de Trelew et Gaimán [image: ].

Jour 7 - Ushuaia

Départ pour Ushuaia [image: ], balade dans la ville.

Jour 8 - Paysages époustouflants de la Terre de Feu

Trek dans le parc national Tierra del Fuego [image: ].

Jour 9 - Promenade en kayak

Kayak et balade dans l'estancia Haberton [image: ], bateau pour aller voir les manchots ou excursion en 4x4 vers le lac Escondido. [image: ]

Jour 10 - Traversée entre les glaciers

Navigation sur le canal Beagle.

Jour 11 - Visite d'El Calafate

Avion le matin pour El Calafate [image: ], balade dans la ville et dans la réserve Laguna Nimez.

Jour 12 - Paysages glaciaires

Expédition au glacier Perito Moreno dans le parc national Los Glaciares, balade en bateau et/ou trek sur le glacier.

Jour 13 - Balade dans la nature

Départ pour El Chaltén [image: ], petite randonnée l'après-midi.

Jour 14 - Randonnée sur les sommets

Trek dans le parc national aux alentours du Fitz Roy et du Glaciar Torres.

Jour 15 - Pics enneigés

Suite de la randonnée autour du Fitz Roy et du Glaciar Torres.

Jour 16 - Journée détente à Bariloche

Retour à El Calafate [image: ] et avion pour Bariloche. Balade dans la ville l'après-midi.

Jour 17 - Randonnée autour des septs lacs

Route des sept lacs jusqu'à Villa La Angostura [image: ]. Visite du parc national Los Arrayanes [image: ].

Jour 18 - Trek dans les forêts du parc national Lanín

Visite de San Martín de Los Andes [image: ], randonnée dans le parc national Lanín.

Jour 19 - Transfert vers El Bolsón

Retour à Bariloche, direction El Bolsón [image: ].

Jour 20 - Repos bien mérité

Balade dans la région et repos chez les écolos avant de reprendre la route de Bariloche.

Jour 21 - Dernière journée à Buenos Aires

Retour à Buenos Aires [image: ].

Le nord de l'Argentine en 3 semaines

Ce séjour de trois semaines vous permettra de vous consacrer à la région du Nord-Ouest et du Nord-Est argentin. En visitant Salta ou Jujuy, vous aurez même un aperçu de la Bolivie ou du Pérou : on retrouve ici un folklore andin très ancré et encore bien présent. Pour encore plus d'exotisme, cap sur les chutes d'Iguazú, les vignes de Cafayate et la Quebrada de Humahuaca.

Jour 1 - Jour 1 

Arrivée à Buenos Aires [image: ]. Prenez vos marques le premier jour avec les monuments et lieux emblématiques du Microcentro. Au programme la Plaza de Mayo, la Casa Rosada, la cathédrale, la rue Florida et le café Tortoni, avant de traverser l'avenida de Julio vers le Congreso ou le Teatro Colón.

Jour 2 - Jour 2

Le deuxième jour, cap sur San Telmo et ses tango shows. C'est encore mieux si la visite tombe un dimanche, alors que la feria de San Telmo bat son plein autour de la plaza Dorrego et des rues adjacentes. Il s'agit d'un marché d'antiquités et d'artisanat très populaire et animé par de nombreux danseurs, chanteurs de tango et artistes en tout genre.

Jour 3 - Jour 3

Un troisième jour dans les quartiers chics de la capitale. Rendez-vous à Palermo, le quartier bobo de la capitale avec ses boutiques de design et de mode. Une visite du Musée d'art latino-américain du MALBA est recommandée avant de partir vers le quartier chic de Recoleta et son célèbre cimetière.

Jour 4 - Jour 4

Un quatrième jour dans la capitale portègne ne sera pas de trop pour tenter d'en saisir toute l'atmosphère. On pourra aller sentir l'ambiance portuaire du célèbre Caminito dans le quartier de La Boca, ou continuer les visites de musées, avec celui consacré à Carlos Gardel ou à Evita par exemple.

Jour 5 - Jour 5

Départ pour la Mésopotamie, au nord-est [image: ] du pays, arrivée à Posadas [image: ] et visite de la ville.

Jour 6 - Jour 6

Sur le chemin d'Iguazu, visite des ruines des missions jésuites, notamment San Ignacio Mini [image: ].

Jour 7 - Jour 7

Arrivée à Puerto Iguazu [image: ]. Balade dans la ville jusqu'au Hito de Las Tres Fronteras.

Jour 8 - Jour 8

Visite des chutes côté brésilien et du parc des oiseaux situé juste à côté.

Jour 9 - Jour 9

Visite des chutes côté argentin [image: ]. Le soir prendre un avion direct pour Salta [image: ] dans le Nord-Ouest [image: ].

Jour 10 - Jour 10

Visite de la ville à l'architecture coloniale conservée et du musée archéologique qui compte trois momies. Profitez de sa belle architecture coloniale avant de vous diriger vers l'un des bars qui préparent des soirées au son du folklore local.

Jour 11 - Jour 11

Excursions dans la Quebrada de Humahuaca [image: ] vers Purmamarca [image: ],  village typique de l'altiplano andin, avec son marché sur la place  centrale, sa fameuse colline aux sept couleurs et son escapade vers le  désert de sel de Salinas Grandes [image: ]. Puis départ vers Tilcara [image: ] pour y passer la nuit.

Jour 12 - Jour 12

Visite de Tilcara [image: ],  petit village charmant qui connaît un boom touristique depuis quelques  années. Visite de la Pukara ou de la Garganta del Diablo, puis retour à Salta [image: ].

Jour 13 - Jour 13

Traversée des vallées Calchaquies depuis Salta [image: ] avec étapes au Parc national de los Cardones, Cachi [image: ], Molinos [image: ] et Angastaco [image: ] avant d'arriver à Cafayate [image: ]. Nuit à Cafayate.

Jour 14 - Jour 14

On prendra le temps de faire une excursion dans les environs de la tranquille ville de Cafayate [image: ], réputée pour ses paysages et ses vignobles.

Jour 15 - Jour 15

Départ pour La Rioja en bus. La ville n'a rien d'exceptionnel mais est une bonne base de départ pour les excursions environnantes.

Jour 16 - Jour 16

Visite à la journée du canyon de Talampaya, parc à la beauté aride classé au patrimoine mondial  de l'Unesco.

Jour 17 - titre

Le lendemain, cap sur le parc national d'Ischigualasto - Vallée de la Lune, lui aussi classé à l'Unesco.

Jour 18 - Jour 18

Départ pour Mendoza, visite de la ville et de son parc San Martin.

Jour 19 - Jour 19

Visite de bodegas sur la route des vins, vers Maipu et Lujan de Cuyo.

Jour 20 - Jour 20

Excursion sur la route 7 jusqu'au parc de l'Aconcagua en passant par le Puente del Inca.

Jour 21 - Jour 21

Retour à Buenos Aires.





Pratique



Pratique

Se repérer / Se déplacer


[image: ]De l’aéroport au centre-ville

[image: ] Il est relativement facile de se rendre en Argentine depuis l'Europe ou l'Amérique du Nord. À Buenos Aires, deux aéroports accueillent les vols internationaux : l'aéroport d'Ezeiza, situé à environ 22 km au sud-ouest de la capitale, et l'aéroport Jorge Newbery, situé tout près du quartier de Palermo. Depuis Paris, plusieurs compagnies aériennes proposent des vols directs ou avec escales. C'est le cas d'Air France, British Airways, Iberia ou encore Latam Airlines. À noter que la variation de prix dépend de la compagnie empruntée mais, surtout, du délai de réservation. Pour obtenir des tarifs intéressants, il est indispensable de vous y prendre à l'avance.

[image: ] Une fois le pied posé sur la terre ferme, sachez qu'il existe différentes options pour rejoindre le centre-ville. Navettes, bus, taxis, ou encore VTC (comme Uber notamment) proposent des transferts rapides et efficaces en moins de 45 minutes. À Buenos Aires, vous allez très probablement atterrir à l'aéroport Ezeiza si vous avez embarqué depuis Paris. Si vous vous sentez en pleine forme, patient et que vous arrivez de jour (nous déconseillons effectivement cette option de nuit) optez pour le bus 8 (560 AR$) qui mettra cependant environ 2h à rejoindre le centre-ville et l'avenue 9 de Julio. Des transferts ou remis partent également très régulièrement de l'aéroport (environ toutes les 15 minutes), vous n'aurez qu'à attendre que le véhicule se remplisse et l'on vous déposera 45 minutes plus tard à la gare de Retiro en plein centre-ville, tout cela pour environ 15 000 AR$. L'autre option tout confort est de choisir un taxi ou un VTC. Comptez plus ou moins 30 000 AR$. Si vous vous adressez à un taxi, évitez les taxis qui facturent « au compteur » et demandez un prix au forfait, autour de 30 000 AR$.


[image: ]Arrivée en train

[image: ] Tout comme les grandes capitales modernes, Buenos Aires dispose d'un vaste réseau ferroviaire composé de sept lignes qui s'étendent dans la ville et sa banlieue. Trois lignes partent de la gare du Retiro : Mitre (qui rejoint Tigre), San Martín et Belgrano Norte. Vous pouvez payer votre billet avec la carte Sube ou acheter un ticket au guichet d'une des gares.

A partir de la capitale, on peut rejoindre en train plusieurs villes du pays à l'instar de Mar del Plata, Córdoba, Rosario et Tucumán. Comptez environ 20h de trajet pour rejoindre Córdoba.

Au départ de la gare de Maipú à Buenos Aires, le tren de la Costa (www.trendelacosta.com.ar), un petit train touristique bleu et blanc, traverse de jolis quartiers résidentiels le long du Río de la Plata, sur un parcours de 15,5 km. Au total, il dessert 11 stations jusqu'à Tigre, en passant entre autres par Vicente López, San Isidro et San Fernando.

[image: ] Le Tren a las Nubes est sans aucun doute le train le plus célèbre d'Argentine. Troisième train le plus haut du monde, il franchit de très hautes montagnes, parfois à plus de 4 200 m de hauteur. Aujourd'hui, le train ne parcourt qu'un petit tronçon d'environ une heure entre San Antonio de los Cobres et le viaduc de la Polvorilla, et offre des vues renversantes sur les contreforts de la cordillère des Andes.

[image: ] Depuis juillet 2024, le Tren Solar de la Quebrada (trensolar.com.ar) offre un voyage original à travers la Quebrada de Humahuaca. Fonctionnant à l'énergie solaire, il parcourt 42 km entre les villages Volcán et Tilcara, traversant des villages authentiques (Tumbaya, Purmamarca et Maimará) et les gorges de Humahuaca.

[image: ] La Patagonie n'est pas le terrain des locomotives, outre quelques anciennes lignes de train réhabilitées en circuit touristique, comme le Tren patagónico (https://trenpatagonicosa.com.ar/), qui relie Bariloche à Viedma à travers la province de Río Negro, La Trochita (ou Viejo Expreso Patagónico) au départ d'Esquel, ou le Tren del Fin del Mundo entre Ushuaïa et le Parque nacional Tierra del Fuego.


[image: ]Arrivée en bateau

[image: ] Pour rejoindre l'Uruguay en bateau, la compagnie Buquebus (www.buquebus.com) propose deux lignes maritimes, l'une vers Colonia et l'autre vers Montevideo. Compter environ 3h de trajet pour la capitale de l'Uruguay. Bon à savoir, la compagnie organise des excursions à thème d'une journée à Colonia.

[image: ] Avec plus de 350 canaux s'étendant sur plus de 220 km2, le delta del Tigre invite à de jolies balades en bateau. Au niveau du port, plusieurs compagnies proposent des sorties à travers ce labyrinthe de canaux. Pour plus de liberté, on peut louer un bateau et s'y perdre jusqu'à jeter l'ancre à l'embouchure et apprécier une vue panoramique sur la capitale.

[image: ] Partir en Patagonie c'est s'offrir la possibilité de sillonner à travers les îles, les canaux et les fjords. De nombreuses croisières vous invitent à contempler l'horizon depuis des ferries et des bateaux offrant des paysages spectaculaires. Pour vous accompagner dans cette odyssée maritime, de nombreuses compagnies proposent des croisières de quelques jours à quelques semaines. Naviguez sur le lac Nahuel Huapi, partez pour une traversée des lacs entre le Chili (Puerto Varas) et l'Argentine (Bariloche) avec la compagnie Cruce Andino (www.crucedelagos.com), embarquez parmi les glaciers jusqu'à la Terre de Feu ou tentez la grande traversée vers l'Antarctique... L'une des croisières les plus populaires reste celle qui relie Punta Arenas, au Chili, à Ushuaïa, en Argentine. D'une durée moyenne de 5 jours et 4 nuits, elle permet notamment d'admirer le Canal Beagle et le Parc national Cabo de Hornos (le fameux Cap Horn !). la compagnie Cruceros Australis (www.australis.com) propose cette expédition.


[image: ]Transports en commun

Si vous êtes un adepte des voyages en train, propices à la rêverie et la contemplation des paysages, sachez que l’Argentine et l’Amérique du Sud en général ne sont pas le terrain des locomotives ! Seul Buenos Aires a un réseau de trains régionaux assez bien développé. Outre quelques anciennes lignes de trains réhabilitées en circuit touristique, comme le tren patagonico tout proche de Bariloche ou le tren a las Nubes à Salta, l’Argentine fonctionne plutôt grâce à un immense réseau de bus national et international. Plus directs, rapides et meilleur marché, les bus proposent même des niveaux de confort différents : « semi-cama », demi-couchette, ou « cama », en couchette. Prenez en considération que les distances à parcourir sont longues, vraiment longues… il vous faudra donc au moins 24 heures pour rejoindre Salta, Puerto Iguazú ou encore Bariloche depuis Buenos Aires.


[image: ]Avec un chauffeur

À Buenos Aires, Salta, Bariloche ou encore Puerto Madryn, vous pourrez facilement trouver des taxis qui pourront vous assurer un transfert ou même vous proposer un circuit touristique à la journée. Bien évidemment, plus vous vous enfoncerez hors des sentiers battus moins vous rencontrerez de chauffeurs, mais le réseau de taxi reste bien présent sur tout le territoire. En Patagonie, les chauffeurs se font plus rares : il faut dire qu’ils mettraient vite la clé sous la porte s’ils devaient compter sur le nombre de courses ! Du côté des applications VTC, sachez qu’Uber n’est pas officiellement autorisé, les courses s’effectuent souvent en toute discrétion, mais vous pourrez commander facilement dans les grandes villes et régler en ligne ou en liquide.


[image: ]En voiture

La voiture est à proscrire pour voyager à travers le pays : cela revient cher et vous fatiguera par les distances que vous devrez parcourir. En revanche, elle est le moyen idéal pour visiter une région ou organiser sa propre excursion : il ne s'agit pas de la louer sur toute la durée de votre séjour, mais de privilégier un coin en particulier afin de vous balader librement. Les tarifs sont plus ou moins équivalents à ceux pratiqués en Europe. À plusieurs, cela peut être plus intéressant de louer un véhicule que de partir avec une agence de tourisme. La mauvaise surprise concerne la Patagonie, les prix font un bond au sud d'une ligne géographique Bariloche-Puerto Madryn. Le réseau routier argentin est assez bien développé, mais en visitant certaines régions, vous aurez l'occasion de vous aventurer sur des chemins de terre. Renseignez-vous avant de vous lancer sur la route envisagée (état, asphaltée ou non…). La location d'un 4x4 est rarement indispensable, sauf pour affronter quelques coins reculés de Patagonie. C'est d'ailleurs dans cette région que les pluies ou la neige rendent souvent impraticables certaines voies d'accès. Il est également possible de louer un van aménagé sur plusieurs semaines. La pratique est de plus en plus répandue en Patagonie, pour compenser les frais d'hôtels et jouir davantage de liberté. Même si cela offre plus de flexibilité, prévoyez tout de même de chiffrer votre budget en incluant l'essence et n'oubliez pas votre permis de conduire (il est préférable d'être muni d'un permis international).

Hormis le fait que vous devez être âgé de plus de 21 ans, rien de bien compliqué sur la route : c'est sensiblement le même Code de la route qu'en Europe. En ville, la limitation de vitesse est de 50 km/h et sur l'autoroute de 100 km/h. N'oubliez pas de mettre votre ceinture, en Argentine le port de la ceinture n'est pas aléatoire, on ne rigole pas avec ça ! L'amende est chère et votre vie aussi… Petits détails qui ont leur importance également : les feux tricolores se trouvent après le croisement, les feux de croisement sont obligatoires en dehors des villes, même en journée, et la règle de la priorité à droite est assez ambivalente : en général c'est la loi du plus fort ! Enfin, assurez-vous de ne jamais être à court de carburant, plus vous vous enfoncerez vers le sud moins les stations d'essence seront présentes. Notre conseil : dans le doute, refaites le plein dès que vous passez à proximité d'une station. Si vous souhaitez traverser la frontière et explorer le Chili voisin, pensez à bien vider votre véhicule de tous les « aliments à risque » c'est-à-dire les fruits, les légumes, les produits animaux (viandes, poissons, œufs, produits laitiers), etc.


[image: ]Les attrape-touristes

Les contrôles policiers sont fréquents et méfiez-vous : ils peuvent se révéler imprévisibles. Bienveillant, indulgent, scrupuleux ou encore charmeur (oui, oui), le contrôle est complètement aléatoire, peu importe sur qui vous tombez ! Certains d’entre eux se contentent de faire leur métier tandis que d’autres profitent de leur autorité. De fait, certains essaient de profiter des touristes pour obtenir des pots-de-vin et ne manquent pas de vous flanquer une amende non justifiée. Les amendes payables sur place n’existent pas (les autorités délivrent un récépissé en cas d’infraction pour que vous puissiez régler plus tard dans un poste de police ou une banque), il s’agit donc d’une arnaque si l’on tente de vous faire croire le contraire ! Dans ce cas, restez calme et poli et tentez de joindre votre ambassade ou votre consulat.

Les phrases clés

 

Bonjour, comment puis-je me rendre à…
Hola, ¿cómo puedo llegar a....?
 

Est-ce loin à pied ? Y a-t-il le métro ou un bus... pour y aller ?
¿Está lejos a pie? ¿Hay metro o autobús... para llegar allí?
 

Pouvez-vous me montrer cet endroit sur la carte s’il vous plait ?  
¿Puede mostrarme el lugar en el mapa, por favor?
 

Où puis-je acheter les tickets de transport ? Est-ce que je peux payer en carte de crédit ?
¿Dónde puedo comprar los billetes de transporte? ¿Puedo pagar con tarjeta de crédito?
 

Où est la sortie ? A gauche, à droite ou tout droit ?
¿Dónde está la salida? ¿A la Izquierda, derecha o todo recto?
 

Je suis perdu et je suis en retard, s’il vous plait, aidez-moi ! Merci beaucoup !
Estoy perdido y llego tarde; ¡ayúdeme, por favor! Muchísimas gracias.
 




Pratique

A voir / A faire


[image: ]Horaires

Entre les grands pôles urbains et les grandes étendues désertiques, vous imaginez bien que la vie ne s'écoule pas au même rythme pour tout le monde. Côté villes, les commerces ouvrent de 10h à 20h en semaine (plus tard dans les centres commerciaux) et restent généralement ouverts le samedi jusqu'à 14h. En revanche tout est fermé le dimanche, à l'exception des musées, fermés souvent le lundi. La pause déjeuner s'effectue souvent entre 13h et 15h, selon les cas. Dans l'intérieur du pays (surtout dans le Nord-Est et le Nord-Ouest), la pause déjeuner ou la sieste est de rigueur (même dans certains coins de Patagonie !). Dans ce cas, il est très difficile de trouver un commerce ouvert entre 12h et 17h.


[image: ]A réserver

Au premier abord, les réservations ne sont pas nécessaires : même en haute saison, vous pourrez toujours trouver un hôtel ou organiser une visite guidée du jour au lendemain. Cependant, du côté de la Patagonie, vous devez savoir que votre périple devra parfois répondre à certaines exigences logistiques : en été, la fréquentation des ferries et des bus augmente, mais ce n'est pas pour autant que davantage de départs sont programmés. Passez donc par une agence afin d'organiser votre séjour ou planifiez vos réservations vous-même. Nous vous conseillons de réserver les excursions d'observations des baleines sur la péninsule de Valdès : les meilleures agences affichent très rapidement complet en haute saison. Au Chili voisin, le logement et les activités au sein du parc national Torres del Paine doivent être réservés en amont !


[image: ]Budget / Bons plans

L’Argentine est loin d’être bon marché, surtout si on la compare à ses voisins latino-américains. Il est vrai que ces dernières années, les prix sont moitié moins chers qu’en France : inflation oblige, le coût de la vie a relativement baissé et attire de plus en plus de touristes. Sachez toutefois que les prix restent toujours plus élevés en Patagonie. La grande majorité des parcs nationaux sont payants avec un tarif pour les visiteurs nationaux et les étrangers, des réductions sont parfois offertes pour les étudiants et les enfants. En Argentine, les parcs et les réserves sont administrés par l’organisme APN (Administracion de Parques Nacionales) qui est en charge des parcs et des réserves. Les services de guides ne sont pas obligatoires et vous pourrez parcourir les sentiers des parcs à votre guise. Sachez que le Parque Nacional Los Glaciares est payant dans le secteur sud (glacier Perito Moreno), mais gratuit dans le secteur nord : les petits budgets pourront s’adonner à la randonnée sur plusieurs jours sans dépenser le moindre sou. Pour le parc national Iguazú, vous paierez votre entrée moitié prix si vous revenez le lendemain sur présentation de votre premier ticket d’entrée. En ce qui concerne les musées, les prix sont rarement exorbitants, ils sont même parfois gratuits et proposent juste une petite contribution de votre part. Plusieurs points d’intérêt sont également gratuits il suffit juste d’être un peu curieux et de prendre son temps : un sentier peut mener à une jolie cascade, explorer un village et flâner dans ses rues peut constituer une balade de plusieurs heures, un mirador peut être un excellent prétexte pour une pause-déjeuner, partir flâner sur les rives d’un lac peut vous amener à découvrir une plage secrète… l’Argentine est un grand terrain de jeu pour ceux qui prendront le temps de savourer ses différentes facettes.
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Célébrant ses traditions, sa biodiversité, sa culture gaucho ou encore l'unité de la nation, l'Argentine se révèle être un pays animé par des festivités hautes en couleur. Tout au long de l'année, des centaines de célébrations ont lieu, que ce soit au cœur des pôles urbains ou en plein milieu de la pampa ! Les plus charmantes et les plus pittoresques sont certainement les festivités folkloriques célébrant alors un condensé de culture et d'histoire propre à chaque région : notons par exemple el Día de la Tradición, une célébration de la culture traditionnelle gaucho à San Antonio de Areco, le carnaval coloré de Gualeguaychú dans la province d'Entre Ríos ou la Fête nationale de la Pachamama (la Terre-mère) dans le Nord-Ouest argentin.
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Bien entendu, les visites guidées sont de mise dans les zones urbaines afin de se familiariser au mieux avec l'histoire et la culture argentine. À Buenos Aires et dans d'autres grandes villes, les walking tours (tours piétons de la ville) sont nombreux avec chacun sa thématique (street art, tango, gastronomie…). De quelques heures à plusieurs jours, plusieurs agences d'excursions proposent des programmes variés et à la carte. Pour les amoureux de la nature, vous pourrez découvrir les régions tropicales, désertiques ou encore côtières de l'Argentine en totale autonomie. Toutefois, pour des raisons pratiques ou de sécurité, certaines activités nécessitent d'être accompagné. Pour approcher la faune marine, notamment, il vous faudra réserver un tour en agence. Pour marcher parmi les manchots ou approcher les baleines, ces agences possèdent des habilitations spéciales. Même chose pour tutoyer les plus hauts sommets et les glaciers, les ascensions doivent se faire avec des agences ou des guides spécialisés, les trekkings sur les glaciers nécessitent également d'être bien équipés (crampons, casques…). La plupart des activités sportives impliquent de se faire accompagner : canyoning, rafting, escalade ou encore plongée, suivez le guide !
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Il est interdit de fumer dans les parcs nationaux, les musées et la plupart des points d’intérêt en plein air : cela est d’ailleurs très mal vu. Sachez que l’Argentine a adopté une sévère loi antitabac qui interdit de fumer dans les lieux publics.

Les phrases clés

 

Bonjour, puis-je avoir deux entrées adultes et un enfant s’il vous plait ?
Hola, ¿me da dos entradas de adulto y una para niño, por favor? 
 

Le tarif enfant est jusqu’à quel âge ? Et pour les seniors, est-ce qu’il y a une réduction ?
¿Hasta qué edad comprende la tarifa infantil? Y ¿hay descuento para los mayores?
 

Est-ce qu’il y a des visites guidées en français ou un audioguide ? 
¿Hay visitas guiadas en español o una audioguía? 
 

Combien de temps faut-il pour faire la visite ?
¿Cuánto tiempo se tarda en visitarlo?
 

J’ai du mal à monter les escaliers, avez-vous un ascenseur ?
Tengo problemas para subir las escaleras, ¿hay ascensor?
 

Excusez-moi, pouvez-vous me dire où sont les toilettes ? Merci beaucoup. 
Disculpe, ¿puede decirme dónde está el baño? Muchísimas gracias. 
 




Pratique

Se régaler
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Que ce soit en hiver, en été, les horaires de la restauration sont variables comme un peu partout dans le monde. Dans les pôles urbains, les restaurants ont souvent des heures fixes et ne proposent pas de service continu, vous pourrez ainsi déjeuner de 12h à 15h et dîner de 20h à 23h. À Buenos Aires, on peut manger à n'importe quelle heure du jour et de la nuit, ou presque. Inutile de se pointer trop tôt, la plupart de ces derniers n'ouvrent qu'à partir de 21h. Le plus souvent la cuisine pourra alors être servie jusqu'à 1h ! Dans certaines régions de Patagonie, à El Chaltén ou Ushuaia par exemple, certains établissements ferment leurs portes en hiver pour ne rouvrir qu'en haute saison : dans certaines bourgades vous n'aurez parfois pas le choix, une seule adresse sera prête à vous accueillir. Sachez également que pour le dîner, les restaurants ne se remplissent jamais avant 20h, notamment à Bariloche où les appareils à raclette et autres fondues ne commencent à se réchauffer qu'à partir de 22h.
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À l'heure du petit déjeuner, les confiterías et cafés sont les plus adaptés. Certains proposent des formules à prix fixes (media luna, un café, un jus d'orange). Pour le midi, les menus rapides, type menú ejecutivo, sont à conseiller. Il sera alors plus facile de consacrer une part conséquente de son budget aux « bonnes tables » qu'il est d'autant plus appréciable de fréquenter le soir. On peut aisément réduire ses dépenses en termes de budget de restauration, à la seule condition de ne pas être trop à cheval sur votre régime : pizzas, hot-dogs, empanadas ou encore plats de pâtes bien crémeux, les plats bon marché riment souvent avec bon apport calorique ! Toutefois vous vous en sortirez souvent pour moins de 10 euros et vous repartirez l'estomac plein. L'autre option est de se rendre dans les supermarchés afin de faire vos propres commissions, vous pourrez ensuite préparer vos petits plats vous-même si votre hébergement dispose d'une cuisine ou si vous disposez d'un van aménagé. Les restaurants haut de gamme proposent souvent des plats à la carte, les menus n'étant pas monnaie courante. Cerf, sanglier, lama, truite, saumon ou encore crabe, les produits du terroir demandent souvent d'y mettre le prix, mais cela reste tout de même raisonnable par rapport au marché européen : comptez autour de 15 ou 20 euros pour un plat. En ville, tous les modes de paiement sont acceptés, mais sachez que dans les régions plus reculées l'addition se règle la plupart du temps en liquide. Si toutefois la carte bancaire est acceptée, il vous faudra payer une petite taxe supplémentaire.

Bon à savoir, quelques restaurants offrent 10 % de réduction pour les paiements en liquide. Si vous avez eu les yeux plus gros que le ventre, sachez que même si la pratique est encore peu répandue, il n'est absolument pas mal vu de demander un doggy-bag. Un moyen de faire des économies pour le repas du lendemain ! Enfin, si vous réservez un restaurant en ligne sur certains sites, vous pouvez avoir des remises jusqu'à 40 % au moment de régler la note, comme dans certains établissements à Paris.
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En Argentine l'IVA est l'équivalent de notre TVA. Elle est fixée à 21 % en Argentine. Sachez également que même s'il n'est pas obligatoire, il est de bon ton de laisser la propina, un pourboire (environ 10 % du montant de l'addition). Peu habitués à cette pratique, les Européens et en particulier les Français ont beaucoup de mal à jouer le jeu, c'est pourtant un réflexe très local et bien ancré dans les mentalités. Enfin, un minimum de 5 % de la note finale est de rigueur. Très souvent, le cubierto, le couvert, n'est pas compris dans la note. Il se situe entre 350 et 450 AR$ par personne. Une pratique hispanique assez courante.


[image: ]C’est très local

Bien sûr rien de plus local que de manger un asado préparé à ciel ouvert en respectant bien le savoir-faire argentin. Il fait bon être viandard en Argentine, les végétariens ne courent pas les rues…
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Vos enfants sont les bienvenus dans la majorité des restaurants, à l'exception de certaines adresses haut de gamme qui, promettant calme et intimité, ne permettent pas aux enfants de moins de 18 ans de s’y restaurer. Sachez enfin que plusieurs restaurants offrent un menu spécialement concocté pour eux.
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Il est interdit de fumer dans les restaurants bien que certaines terrasses soient parfois aménagées pour les fumeurs.


[image: ]Les attrape-touristes

À Buenos Aires, il est conseillé d'éviter les restaurants des tangothèques qui, à de rares exceptions près, sont très chers et toujours décevants. Hors des sentiers battus, quand la foule se dissipe, il est rare de se retrouver face à des attrape-touristes, mais comme toute grande capitale qui se respecte Buenos Aires (mais c'est aussi le cas à Salta par exemple) fourmille de restaurants bien trop chers pour la qualité proposée. Généralement des rabatteurs, que vous croiserez devant la devanture du restaurant ou sur le trottoir, tenteront de vous faire entrer, vous proposant des menus à rallonge et des options de plats à n'en plus finir : c'est là qu'il faut vous méfier ! Une carte proposant des dizaines et des dizaines de plats annonce souvent une cuisine qui n'est pas faite maison. Une carte courte est signe de qualité et de fraîcheur des produits. Enfin méfiance, notamment à Buenos Aires, où certains restaurants sont de mise avec les pickpockets : alors que vous êtes bien installés à votre table, le restaurant laisse entrer des petits malins qui vous débarrasseront de vos sacs en toute discrétion.

Les phrases clés

 

Bonjour, je voudrais réserver une table pour deux personnes pour ce midi ou ce soir. 
Hola, me gustaría reservar una mesa para dos personas para este mediodía o esta noche. 
 

Avez-vous un menu en français ou en anglais ?
¿Tiene una carta en español o en inglés?
 

Je suis végétarien, y a t-il des plats sans viande ?
Soy vegetariano, ¿hay platos sin carne?
 

Je n’ai vraiment plus faim mais avez-vous une carte des desserts ?
No tengo más hambre, pero ¿tienen carta de postres? 
 

Puis-je avoir l’addition s’il vous plait ? Je peux payer par carte ou en espèces ? 
¿Me pasa la cuenta, por favor? ¿Puedo pagar con tarjeta o en efectivo? 
 

C’était très bon, nous reviendrons. Merci et à bientôt. 
Estaba todo muy bueno, volveremos. Gracias y hasta pronto.  
 




Pratique

Faire une pause
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Thé gourmand, bière artisanale ou verre de vin, il n’y a pas d’heures pour faire une pause et goûter aux délices des boissons argentines ! Les cafés et les salons de thé sont généralement ouverts dès le matin et ce jusqu’en fin d’après-midi. En haute saison, les portes sont ouvertes tous les jours en semaine et parfois même le dimanche mais méfiez-vous, les horaires d’ouverture deviennent plus aléatoires entre avril et septembre. Les bars respectent à peu près tous les mêmes horaires : il s’agit par exemple de cafés reconvertis en bar le soir venu ou d’établissements qui ouvriront leurs portes en fin d’après-midi. Quoi qu’il en soit notamment à Buenos Aires, ils sont ouverts jusque tard dans la nuit, souvent jusqu’à 3h ou 4h du matin ! Dans les régions plus reculées, comme en Patagonie, les bars sont ouverts tous les jours en haute saison mais le rythme se ralentit généralement lors de la saison basse, notamment en début de semaine.
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Le prix des boissons est sensiblement moins élevé que les prix du marché européen. Pour les boissons alcoolisées, profitez des happy hours où vous pourrez alors acheter deux boissons pour le prix d'une ou bénéficier de réductions jusqu'à -50 % sur le verre. En général, comptez 6 000 AR$ la pinte en Argentine. Certains bars proposent également des dégustations intéressantes et économiques de bières artisanales.


[image: ]A partir de quel âge

En Argentine, la vente et la consommation d’alcool ne sont pas autorisées en dessous de 18 ans. Il se peut que certains établissements vous demandent votre carte d’identité ou votre passeport afin de pouvoir consommer.


[image: ]C’est très local

À Buenos Aires on sort dans les boliches afin d'admirer les danseurs de tango.

par extension, le mot boliche désigne les clubs et boîtes de nuit. Lorsque l'on est une bande de copains, il est aussi coutume d'éponger son estomac en partageant de grandes tablas ou tablitas truffées de charcuterie, fromages, olives, pain, calamars grillés et autres douceurs régionales.

Les phrases clés

 

Bonjour, quelle est la spécialité de la maison ? Nous voulons découvrir.
Hola, ¿cuál es la especialidad de la casa? Nos gustaría probarla. 
 

Avez-vous de la place en terrasse ?
¿Tiene sitio en la terraza?
 

Quel est votre nom ? Je m’appelle…  Ravi de vous rencontrer ! 
¿Cómo se llama? Mi nombre es.... ¡Encantado de conocerle! 
 

A votre santé ! Zut, j’ai renversé mon verre… pouvez-vous m’aider ? 
¡A su salud! ¡Maldita sea!, se me ha derramado la bebida.... ¿puede ayudarme? 
 

C’était très bon. Nous allons reprendre la même chose s’il vous plait. 
Estaba muy bueno. Tomaremos lo mismo otra vez, por favor.
 




Pratique

(se) faire plaisir
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En Argentine, dans les plus grandes villes, les magasins ouvrent en général de 9h à 10h à 19h à 20h du lundi au vendredi. Le samedi, les magasins ferment en majorité vers 14h (pas d'après-midi shopping comme en Europe), à l'exception des boutiques des galeries marchandes qui ferment souvent en semaine à 22h et qui restent ouvertes le samedi après-midi. Toutefois, pour faire du shopping et commencer votre collection de souvenirs, il est plus pratique et commun de se rendre dans les marchés artisanaux (que l'on appelle paseos artesanos), ouverts généralement tous les jours en semaine jusqu'à 18h ou 19h ou les ferias de artesanos plus répandues le week-end.
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Si vous souhaitez faire l’acquisition de produits artisanaux, dirigez-vous vers les paseos et ferias de artesanos. Généralement couverts, ces grands entrepôts regroupent différents stands et locaux tenus par des artisans de la région. Vous éviterez ainsi les produits manufacturés et vous privilégierez les circuits courts, tout bénéfice pour l’économie locale. Toutefois, vous aurez peu l'occasion d'exercer vos talents de marchands de tapis, puisque le marchandage ne se pratique pas vraiment en Argentine.

Bonne nouvelle malgré tout : pour ceux qui auraient de grosses sommes à dépenser en une fois lors d'un shopping, sachez que vous pouvez vous faire rembourser le montant de la TVA (appelée IVA ici). Un système assez simple vous est proposé pour faire vos achats hors taxe en Argentine. Vous pourrez récupérer 21 % de ce que vous avez payé en devises dans un magasin qui participe à ce système, sur chaque produit à la valeur supérieure à un certain montant (facture indispensable). Ce système est géré par Global Refund. Vous devrez demander au vendeur un chèque de remboursement en même temps que votre achat (cheque de reembolso). À la fin de votre séjour, avant de prendre votre avion, vous présenterez ce chèque et la facture correspondant à la douane qui doit les tamponner. Une fois dans la zone internationale, il suffit de se rendre à l'un des bureaux de Global Refund pour obtenir le remboursement en question (il est effectué en liquide). Autre possibilité : envoyer les documents par courrier, le remboursement s'effectue alors par virement sur votre compte. Les aéroports des sites les plus touristiques disposent d'un centre Global Refund.
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Impossible de dérouler une liste exhaustive des souvenirs et autres babioles à rapporter de son voyage. De l'artisanat andin, ses teintures et ses céramiques aux produits gourmets du terroir en passant par l'artisanat autochtone, les pierres précieuses et le maillot de football de l'Albiceleste, vous n'aurez que l'embarras du choix. Rien de plus typique que de rapporter une bouteille de vin, du chocolat de Bariloche ou un vinyle de tango. D'autres idées ? Un poncho, un kit de maté ou du dulce de leche... Des souvenirs on ne peut plus locaux !

Les phrases clés

 

Bonjour, c’est superbe, mais combien ça coûte ? 
Hola, es genial, pero ¿cuánto cuesta? 
 

Vous auriez ma taille ? Où se trouvent les cabines d’essayage ?
¿Tiene uno de mi talla? ¿Dónde están los probadores?
 

Est ce que je pourrai vous le rapporter et l’échanger si ça ne va pas ?
¿Puedo devolverlo y cambiarlo si no está bien?
 

J’ai trop dépensé aujourd’hui, pouvez-vous me faire une réduction sympa ?
Hoy he gastado demasiado, ¿puede hacerme un buen descuento?
 

Je prendrai celui-ci. Pouvez-vous me faire un paquet cadeau ?
Yo me quedo con este. ¿Puede envolvérmelo en papel de regalo?
 

Vous prenez la carte de crédit ? Où puis-je trouver un distributeur de billets ?
¿Aceptan tarjeta de crédito? ¿Dónde puedo encontrar un cajero automático?
 




Pratique

Bouger & Buller
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La plupart des activités sont accessibles que ce soit en totale autonomie ou en voyage organisé, rien de bien sorcier ! La plupart du temps, pour vous adonner aux sorties culturelles, aux plaisirs sportifs et autres loisirs que vous réserve l’Argentine, vous n’aurez qu’à payer le prix d’entrée du musée, du parc ou de la réserve où vous souhaitez vous rendre. Le reste se fait alors en toute autonomie. Sachez cependant que certaines activités ne s’improvisent pas : en Patagonie, notamment, la nature sait se montrer rebelle et hostile, il s’agit donc d’être un grand connaisseur ou de se faire accompagner pour arpenter ses moindres recoins ! Pour des questions d’accès, d’équipements et de sécurité, des activités comme le rafting, le canyoning, l’escalade, les randonnées sur les glaciers ou encore l’ascension de volcan sont accessibles uniquement avec un guide. C’est ici qu’interviennent les agences d’excursions, chacune offrant des avantages : tour familial, ambiance intimiste, guides bilingues, écotours… il vous faudra étudier vos envies et vos conditions, nul doute que vous saurez trouver votre bonheur. En ce qui concerne l’observation des baleines sur la péninsule de Valdès, l’excursion aux Salinas Grandes de Jujuy ou la navigation sur le canal Beagle, n’hésitez pas à constituer un groupe avec d’autres touristes : les tarifs sont dégressifs, plus vous aurez de personnes avec vous plus les prix seront bas !


[image: ]C’est très local

Tout dépend de la région et de la saison bien évidemment ! Cependant, un séjour dans une estancia reste une expérience locale unique et immersive, permettant de découvrir toute l’ampleur de la culture gaucho. Sortie de pêche, randonnées à cheval, préparation d’un asado ou encore tonte des moutons, le tourisme d’estancia est de plus en plus populaire. En Patagonie, la pêche est une passion locale présente dans bien des cœurs : vous pêcherez à la mouche ou le saumon au lancer. Les boutiques de pêche se retrouvent facilement afin de vous équiper au mieux et d’obtenir votre permis de pêche.
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La plupart des activités sont accessibles sans exigences préalables. Toutefois, pour la région patagonne, sachez qu'il est impossible de pêcher sans permis ou licence, cela pourrait vous coûter très cher de le faire sans autorisation. De plus, les prises demeurent très réglementées et ne pas respecter les quotas, c'est prendre le risque de perdre son permis.

Pour les ascensions et randonnées au-delà de 3 000 mètres d'altitude, certaines agences demandent un certificat, délivré par un médecin, vous déclarant apte à la pratique d'activités sportives en altitude. Bref, renseignez-vous au préalable sur les exigences requises.
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Il est bien entendu toujours préférable de réserver afin d'éviter les mauvaises surprises. À Buenos Aires, vous pourrez réserver votre partie de football pour côtoyer le ballon rond aux côtés des locaux : réservez la veille pour le lendemain, c'est suffisant ! Les tango shows valent évidemment le détour et nécessitent également une réservation préalable. Enfin, certains accès, notamment concernant les glaciers, sont fortement régulés. Des quotas de touristes sont donc fixés pour limiter l'impact environnemental et préserver les sites naturels. Une bonne nouvelle pour lutter contre le tourisme de masse, mais une mauvaise nouvelle si vous souhaitez improviser votre excursion : pensez à réserver en haute saison.

[image: ] Important : pour les circuits W et O du Parc national Torres del Paine, au Chili voisin, qui vaut le coup de franchir la frontière pour aller le visiter, pensez à réserver entre 6 mois et un an à l'avance, la fréquentation du site devient de plus en plus élevée année après année et un bon nombre de touristes non avertis se retrouvent bredouilles.
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Chaque année, le calendrier argentin se remplit d’événements culturels et les festivités prennent place un peu partout en Argentine. Le Salon du Livre de Buenos Aires, le Festival International du Cinéma Indépendant ou encore le Festival Nuestros Caballos rythment la vie d’une capitale toujours très animée. Ailleurs, les célébrations s’organisent selon les régions et les saisons : l’ouverture de la saison d’observation des baleines commence dès le mois de mai sur la Péninsule de Valdés, la Fête de la nuit la plus longue s’organise chaque 21 juin à Ushuaia tandis que le nord de l’Argentine célèbre la Fête du Soleil pour marquer le solstice d’hiver.

Les phrases clés

 

Bonjour, comment puis-je me rendre à… ? Est-ce loin ?
Hola, ¿cómo puedo llegar a...? ¿Está lejos? 
 

J’aimerais aller courir. Il y a un coin sympa pour cela dans la ville ? 
Me gustaría salir a correr. ¿Hay algún buen lugar en la ciudad para hacerlo? 
 

J’adore cuisiner. Savez-vous où je peux trouver des cours de cuisine ?
Me encanta cocinar. ¿Sabe dónde imparten clases de cocina?
 

Vous pourriez m’indiquer une salle de sport pas très loin ?
¿Podría indicarme un gimnasio que no esté muy lejos?
 

Quel est le sport national ?
¿Cuál es el deporte nacional? 
 

Pensez-vous que nous pourrions voir cela ou même participer ?
¿Cree que podríamos verlo o incluso participar?
 




Pratique

Sortir


[image: ]Horaires

Les manifestations culturelles et autres arts de la scène font partie de l’effervescence de la capitale Buenos Aires : la ville ne dort jamais ! Clubs, milongas et autres boliches (boîtes de nuit) sont nombreux et ne peuvent fermer leurs portes qu’à l’aube. Principalement situées en ville, les boîtes de nuit sont généralement ouvertes du jeudi au samedi de 22h à 3h (plus tard pour les afterhours). Dans les régions reculées, les établissements ferment beaucoup plus tôt, surtout en Patagonie.


[image: ]Budget / Bons plans

Discothèques, boîtes de nuit et bars dansants, théâtres, cinémas, salles de spectacle… sortir à Buenos Aires peut vite représenter un certain budget ! La plupart des infrastructures collent à un système d’entrées pour le moins « européanisé » : entrée payante pour les messieurs et entrée gratuite pour les dames le week-end. Les boissons alcoolisées sont également plus chères en discothèques que dans les bars, mais les prix restent toutefois raisonnables (entre 5 et 10 euros). Dans les coins les plus reculés, l’absence de discothèques et autres lieux festifs n’empêche pas les locaux de faire la fête lorsqu’ils en ont envie : des bâtiments publics (l’équivalent des « salles des fêtes ») sont ouverts aux habitants afin qu’ils puissent se rassembler et s’amuser. Généralement tous les habitants du village sont conviés et il est facile, si l’on est un peu curieux, d’en être informés : dans ce cas tant mieux, les étrangers sont souvent conviés avec plaisir !


[image: ]A réserver

En ce qui concerne vos sorties culturelles à Buenos Aires, veillez à bien vous renseigner à l'avance si votre temps est compté ! Il serait dommage de passer à côté d'un spectacle de tango ou de manquer une pièce de théâtre : pensez donc à réserver, surtout entre novembre et février, lorsque l'été bat son plein lors des fêtes de fin d'année. Pour être bien placé lors des spectacles de tango, pensez à appeler afin de choisir les meilleures tables. Pour en savoir plus, rendez-vous sur https://argentina-tango.net.


[image: ]Transports nocturnes

La ville de Buenos Aires bénéficie d'un bon réseau de transports en commun. Toutefois, le dernier métro passe à 22h30 et les noctambules devront attendre le premier métro de 5h du matin pour rentrer chez eux ! Le mieux reste de prendre un taxi ou un service de VTC. Dans le reste du pays, il ne faut pas trop compter sur les transports en commun ou les réseaux de taxis lorsque l'on se trouve dans les zones rurales ou isolées. La petite astuce ? Si vous prenez un taxi, n'hésitez pas à prendre la carte de visite du chauffeur ou ses coordonnées afin de le recontacter ultérieurement si vous en avez besoin.


[image: ]C’est très local

Vous aimez faire la fête jusqu'au bout de la nuit ? Alors les boliches de Buenos Aires sont faits pour vous ! Ces grandes discothèques sont les fiefs des nuits porteñas, animées souvent par un DJ qui mixe tous types de chansons, allant des années 80 à la musique électronique. Parfois, des groupes locaux s'y produisent pour le plus grand bonheur des clients. Attention, on utilise aussi parfois le mot boliche pour indiquer un restaurant au menu peu varié ou pour désigner une milonga, ce lieu où l'on danse le tango.

Les phrases clés

 

Bonsoir, comment puis-je me rendre à…
Buenas noches, ¿cómo puedo llegar a....?
 

Est ce que cet endroit est tranquille ? Il n’y a pas de problème de sécurité ?
¿Es un lugar tranquilo? ¿Hay problemas de seguridad?
 

J’aimerais voir un spectacle typique ! Qu’est-ce qu’il y a en ce moment ?
Me gustaría ver un espectáculo típico del lugar. ¿Hay alguno programado para hoy?
 

Je ne comprends pas… pouvez-vous répéter s’il vous plait ? Merci.
No entiendo... ¿puede repetirlo, por favor? Gracias. 
 

Est-ce que je peux vous offrir un verre ? Quel est le meilleur cocktail de la maison ?
¿Puedo invitarle a una copa? ¿Cuál es el cóctel especialidad de la casa? 
 

 J’ai la gueule de bois, auriez-vous quelque chose pour que j’aille mieux ?
Tengo resaca, ¿tiene algo que me haga sentir mejor?
 




Pratique

Se loger


[image: ]Budget / Bons plans

Du camping à l’hôtel de luxe en passant par l’écolodge et la nuit chez l’habitant, les options d’hébergements ne manquent pas en Argentine. Même si le pays couvre un territoire très vaste, une offre diversifiée d’infrastructures saura combler chacune de vos envies. Si vous voyagez seul, il est préférable de s’orienter vers les auberges de jeunesse qui proposent des lits en dortoir, si vous êtes bien équipés vous pourrez également camper à moindre coût. Pour les familles et les groupes d’amis, préférez les cabañas, sorte de bungalows sommaires, mais souvent confortables et bien équipés. Les voyageurs au long cours se déplaçant en van ou en fourgon aménagé feront l’économie de leur hébergement : pour autant, ne vous installez pas n’importe où pour passer la nuit, préférez les emplacements prévus à cet effet, les campings ou même les terrains de particuliers en échange d’une petite somme d’argent.


[image: ]A réserver

Même si les formules d'hébergement sont diversifiées, les capacités d'accueil des infrastructures peuvent être vite limitées à la haute saison : entre novembre et mars, c'est le grand rush touristique et bien souvent, bon nombre de voyageurs se laissent surprendre par le manque d'anticipation. Du côté des gros « hubs » touristiques, comme Buenos Aires, Iguazú, Bariloche, El Calafate ou encore Ushuaia, essayez de réserver plusieurs semaines à l'avance. Lorsque vous vous aventurez hors des sentiers battus, les hôtels proposent bien souvent un service de restauration avec petit déjeuner, déjeuner et dîner. Il est préférable d'opter pour une formule complémentaire à votre nuitée au risque de devoir vous endormir le ventre vide : dans certaines zones, les restaurants ne courent pas les rues !


[image: ]C’est très local

Envie de passer la nuit chez les gauchos? Dormez chez l'habitant dans l'une des nombreuses estancias qui ont désormais ouvert leurs portes aux touristes. Des formules sont possibles en pension complète pour vous offrir une immersion dans le quotidien des cow-boys du Grand Sud : balades à cheval, repas autour d'un asado, randonnées… Après une journée bien chargée, vous regagnez votre chambre privée. Une expérience authentique au plus près des traditions locales.


[image: ]Pour les gourmands

Tostadas (tranches de pain grillées), jus d'orange, café, medialuna (croissant) et autres facturas (viennoiseries)… le petit déjeuner typique argentin est plutôt similaire au nôtre même si quelques différences le marqueront d'un peu d'exotisme : tentez donc les beignets et pâtisseries garnis de dulce de leche (confiture de lait), les amateurs de sucré seront ravis ! Quant à ceux qui préfèrent le salé au petit déjeuner, ils pourront bien commencer la journée avec des croissants fourrés de jambon et fromage ou des omelettes.


[image: ]Les attrape-touristes

Même si séjourner dans une estancia est l'option idéale pour s'assurer une immersion des plus authentiques, veillez à bien sélectionner celle qui vous fait vraiment envie. On s'imagine souvent sortir des sentiers battus et se retrouver dans une petite estancia pleine de charme perdue au fin fond de la campagne. C'est une excellente chose, mais attention puisqu'il existe aussi des estancias « industrielles » qui ont accaparé le concept de tourisme d'aventure. Ces usines à touristes reçoivent jusqu'à plus de 50 personnes à la fois. Vous passez alors du bain de tranquillité au cauchemar attrape-touristes.

Les phrases clés

 

Bonjour, avez-vous de la disponibilité pour une chambre double pour ce soir ou demain soir ?
Hola, ¿dispone de una habitación doble para esta noche o para mañana por la noche?
 

Avez-vous un code wifi… les enfants ne tiendront pas sans ! 
¿Tiene la contraseña del wifi? ¡Los niños no pueden estar sin él! 
 

C’est bruyant, est ce que je peux changer de chambre ?
Hay mucho ruido, ¿puedo cambiar de habitación?
 

Jusqu’à quelle heure est-ce que nous pouvons aller à la salle de sport et à la piscine ?  
¿Hasta qué hora podemos ir al gimnasio y a la piscina?  
 

Est-ce que je peux laisser mon bagage et revenir plus tard le récupérer ?
¿Puedo dejar mi equipaje y volver más tarde a recogerlo?
 

Est-ce que vous pouvez nous appeler un taxi ? Merci beaucoup. 
¿Puede llamarnos un taxi? Muchísimas gracias.
 




Pratique

Vie quotidienne


[image: ]Allo ?

L'indicatif international pour l'Argentine est le 54. Comme un peu partout dans le monde, le système de réseau mobile s'est démocratisé et le téléphone fixe semble mourir petit à petit. L'application WhatsApp s'utilise beaucoup pour communiquer : la plupart des établissements et infrastructures (hôtels, agences, restaurants…) possèdent un numéro WhatsApp et vous pouvez facilement effectuer vos réservations en envoyant un message. La plupart des forfaits téléphoniques proposent d'ailleurs un accès illimité à l'application.


[image: ]Accessibilité

Malgré de légers progrès en la matière, notamment du côté des hôtels, voyager en Argentine reste un défi pour les personnes à mobilité réduite. En ville, les bâtiments et les transports en commun sont de plus en plus dotés de rampes d’accès et d’espaces réservés. De plus, les parcs nationaux proposent des tarifs réduits, voire gratuits. Toutefois, pour un voyage dans les meilleures conditions, il vaut mieux passer par une agence spécialisée qui sera en mesure de vous personnaliser votre séjour : l’agence Korke (www.korke.com) propose en effet des voyages adaptés aux personnes en fauteuil roulant ou à mobilité réduite. Enfin si vous souhaitez vous rendre en Argentine avec vos enfants, sachez que vous pouvez les emmener sans risque !


[image: ]Santé

Toutes les régions possèdent des hôpitaux, des cliniques et des centres de santé. Les centres spécialisés se trouvent toutefois dans les grandes villes. Les pharmacies sont présentes également dans toutes les régions, vous aurez toutefois plus de mal à en trouver en Patagonie, les villes se faisant bien évidemment plus rares.

L’eau est partout potable en Argentine, ou peu s’en faut. En Patagonie, elle est même très bonne… voire excellente quand elle coule directement des glaciers dans nos gourdes ou nos bouteilles (essayez d’ailleurs de faire l’acquisition d’une gourde ou d’une bouteille réutilisable). Toutefois, il est déconseillé de boire l’eau du robinet si vous avez l’estomac sensible, du moins dans certaines régions isolées. De même, évitez les fruits de mer ou les crudités qui vous semblent douteux, les fruits déjà épluchés (épluchez-les vous-même), les buffets (exposés aux mouches), les laitages non stérilisés, les jus de fruits frais dans la rue (dans la mesure du possible même si c’est bien agréable en voyage). Vous préviendrez ainsi la diarrhée du voyageur et d’autres maladies transmises de la même manière comme certaines hépatites virales (hépatite A incluse), les amibes, les salmonelles et d’autres…


[image: ]Urgences sur place

En cas de problème, composez le 107 pour contacter les services d'ambulance et le 100 pour les pompiers. Nous vous recommandons également de vous mettre en relation avec l'ambassade ou le consulat de votre pays d'origine, en charge de protéger et de porter assistance aux citoyens à l'étranger.


[image: ]Sécurité

Dans les grands centres urbains, en période de forte concentration touristique, les vols à la tire ne sont pas impossibles. Les pickpockets peuvent représenter un danger régulier à Buenos Aires, principalement sur les principaux sites touristiques (Caminito à la Boca, quartier de San Telmo et gares de Constitución et du Retiro). De nombreux touristes ont également signalé des vols à la tire (bijoux, sacs à main, téléphones, lunettes...). Il est donc essentiel d'éviter les signes extérieurs de richesse lors d'une balade dans une zone inconnue.

Il est aussi recommandé d'être vigilant au moment de retirer ses billets dans un distributeur. Puisqu'on parle d'argent, ne jamais changer de billets avec une personne qui propose ses services dans la rue. Également pour les taxis, préférer les radio-taxis, toujours très sûrs. Il est fortement conseillé de ne pas se rendre dans les bidonvilles (villas miserias) sans être suivi d'une personne de confiance. Il est bon de retenir que les petites escroqueries sont courantes, surtout avec les étrangers. Ailleurs, vous joueriez de malchance s'il devait vous arriver des bricoles durant votre périple !

En Patagonie, le plus grand danger, en fait, c'est la météo : si vous partez en randonnée, ne vous engagez surtout pas à la légère. Les sentiers ne sont pas toujours très bien définis (quoique parfaitement organisés dans les parcs les plus fameux), et les secours peu diligents... vous êtes souvent aux confins du bout du monde ! N'oubliez pas qu'une tempête peut suivre une journée de grand ciel bleu. Les randonneurs seraient bien inspirés d'être équipés en conséquence pour prévenir tous les petits (et les plus gros) bobos.


[image: ]LGBTQ

En Argentine, les personnes lesbiennes, gays, bisexuelles, transgenres, en questionnement ou bispirituelles sont généralement bien accueillies, même si dans les petits villages, vous pourrez parfois être surpris par la réaction réfractaire de certaines personnes en mal de bienveillance. Dans les grandes villes, vous pourrez trouver davantage d'établissements véhiculant ces valeurs de respect, de soutien et d'égalité sans jugement. Des hébergements friendly ou des agences organisent des séjours sur mesure (croisières, ski, visites de sites naturels...) et sont particulièrement ouvertes et accueillantes envers les membres de la communauté LGBT. L'Argentine est devenue le premier pays d'Amérique latine à autoriser le mariage homosexuel le 15 juillet 2010. Parmi la population locale, le sujet n'est pas fréquemment abordé, sans pour autant être un tabou (de même que la sexualité en général).


[image: ]Ambassade et consulats

Sachez tout d'abord que les consulats français ont pour rôle de protéger les ressortissants de leur pays lorsqu'ils se trouvent en dehors de leur pays d'origine, les ambassades, elles, assurent un rôle essentiellement diplomatique, elles représentent un État au sein d'un autre pays. Durant votre séjour, en cas de perte de votre passeport, de difficultés financières, d'accidents graves ou autres difficultés diverses, il faudra donc vous adresser au consulat.

La France a une ambassade et un consulat général à Buenos Aires. Concernant les consulats, vous pourrez les trouver à Ushuaia, Río Gallegos, San Carlos de Bariloche, Esquel, Trelew, Córdoba, Jujuy, Mendoza, Tucumán ou encore Puerto Iguazú (ar.ambafrance.org).

Les ressortissants suisses pourront s'adresser à l'agence consulaire de Buenos Aires tandis que les ressortissants belges devront s'adresser aux agences consulaires de Buenos Aires, Córdoba, Mar del Plata ou Mendoza. (www.diplomatie.belgium.be/fr).


[image: ]Poste

Les bureaux de poste (Correo Argentino), présents dans presque toutes les villes, sont ouverts en semaine de 9h à 17h, et le samedi de 9h à midi. Il faut compter entre trois semaines et un mois pour faire parvenir un courrier en Europe. Correo Argentino est présent dans tout le pays, mais les boîtes aux lettres sont rares, le plus simple est d'aller dans un bureau pour y poster directement son courrier. OCA est un service beaucoup plus cher et ses prix ne se justifient que pour les envois urgents. Dans les plus grandes villes, la poste centrale est généralement ouverte du lundi au vendredi de 8h à 20h et jusqu'à midi le samedi matin. Dans les villes de taille plus modeste, la poste fait aussi la sieste et n'ouvre pas le samedi.


[image: ]Médias locaux

Du bulletin informatif, à l'actualité politique en passant par les derniers tubes musicaux et les rubriques culturelles, les médias jouissent d'une totale liberté d'expression.

[image: ] Presse. Les trois journaux de distribution nationale sont édités à Buenos Aires. La Nación s'adresse à un public sensible à l'économie, aux finances et aux affaires internationales. Clarín est le journal national argentin, dont le tirage du dimanche atteint régulièrement le million d'exemplaires. Enfin, Página/12 est un journal de gauche très populaire publiant désormais un intéressant magazine culturel en supplément week-end. Vous les rencontrerez donc aussi dans les villes de l'interior, mais sachez que celles-ci ont leurs propres journaux locaux. La presse gratuite s'est développée ces dernières années, avec en particulier deux quotidiens : La Razón et le Diario del Bolsillo. Vous trouverez également sans difficulté les magazines de la presse anglophone à Buenos Aires (Newsweek, Time, The Economist).

[image: ] Côté radio, Radio Nacional (870 AM) est la radio publique du pays, Rock & Pop (95.9 FM) compte parmi les radios les plus écoutées. La 2x4 (92.7 FM) diffuse des classiques du tango.

[image: ] Six chaînes de télévision se partagent le marché audiovisuel. Telenovelas (romans-feuilletons), jeux et journaux télévisés très incomplets rendent les retransmissions de football bien plus passionnantes. D'ailleurs, une petite révolution s'est produite en 2009. Avec une loi baptisée « fútbol para todos » (le football pour tous), le gouvernement a qualifié le football d'« intérêt national » et a imposé la gratuité de la retransmission télévisuelle de tous les matchs. Sinon, les chaînes câblées sont légion et sont très largement distribuées sur tout le territoire. Parmi elles, vous serez peut-être intéressé par TV5, la chaîne francophone retransmise à travers le monde.

Les phrases clés

 

Bonjour, mon téléphone ne fonctionne pas, pouvez-vous m’aider s’il vous plait ?
Hola, mi teléfono no funciona, ¿puede ayudarme, por favor?
 

Je ne me sens pas bien, pouvez-vous m’amener à l’hôpital le plus proche ?
No me siento bien, ¿puede llevarme al hospital más cercano?
 

Est-ce que vous  avez un médecin qui parle français ? 
¿Hay un médico que hable español? 
 

Je viens de me faire voler mes papiers, où est le poste de Police le plus proche ?
Me acaban de robar la documentación, ¿dónde está la comisaría más cercana?
 

Est-ce un quartier dangereux ou je peux y aller sans crainte ? 
¿Es un barrio peligroso o puedo ir allí sin problema? 
 

Avez-vous des timbres pour une carte postale à envoyer en France ? C’est combien ?
¿Tienen sellos para enviar una postal a España? ¿Cuánto cuesta?
 







Découvrir


D’un exotisme certain, l’Argentine possède ce supplément d’âme qui comblera entièrement vos envies d’ailleurs. Grâce à ses mille lieux fascinants, son histoire épique et sa culture unique, ces terres du bout du monde révèlent bien des secrets. Pour appréhender au mieux cette destination, prenez quelques repères en vous plongeant dans les différentes facettes de ce pays à l’identité complexe. Mieux vous connaîtrez l’Argentine, mieux vous profiterez de ses atouts ! Des tribulations des peuples autochtones aux enjeux sociaux actuels en passant par ses reliefs géographiques et la richesse de sa faune et flore, éveillez­-vous et vivez une expérience inoubliable clés en main. Sa gastronomie délicate vous mettra l'eau à la bouche avec ses asados traditionnels à base de viandes de très bonne qualité. Les routes du bout du monde sauront mettre tous vos sens en éveil et surprendre votre imagination.


Tango, une pensée triste qui se danse [image: ]


Depuis 150 ans les artères de Buenos Aires pulsent aux rythmes du tango : né dans les faubourgs crasseux des bords du Río de la Plata, le tango s'écoute aujourd'hui dans les beaux salons bien ordonnés et est classé au patrimoine immatériel de l'UNESCO. Paradoxe d'une musique insolente et très expressive, le tango est le fruit d'inspirations métissées à l'image de la ville de Buenos Aires : au XIXe siècle, les immigrants mêlèrent toutes leurs influences musicales et leur mélancolie collective. Elle est caractérisée par le son du bandonéon, cet accordéon argentin d'origine allemande qui lui donne toute sa nostalgie, et elle est dansée avec un chaloupé canaille et sensuel qui fut d'abord condamné par l'Église catholique avant d'obtenir ses lettres de noblesse dans les salons parisiens. « Le tango est une pensée triste qui se danse » : ainsi est exprimé l'imaginaire du tango par le célèbre parolier Enrique Santos Discépolo.
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Danseurs de tango dans le quartier de La Boca à Buenos Aires. - © Bernd Zillich - Shutterstock.com
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Le bandonéon qui accompagne souvent les danseurs de tango. - © Bernd Zillich - Shutterstock.com
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Danseurs de tango dans le Caminito - © Stéphan SZEREMETA



Les origines du tango

Il faut savoir que le tango naquit d’abord dans les bistrots malfamés des bords du Río de la Plata, où la communauté noire, majoritairement déportée d’Afrique bantoue, se regroupait, isolée, au sein d’une cité qui ne rêvait que d’Europe et de modernité. Toutefois, leur musique joyeuse et tonitruante, issue des candombes (« danse avec les tambours » en langues bantoues), allait bientôt gagner tous les nouveaux venus de l’immigration, en proie aussi à la solitude et à la mélancolie. Son histoire se forge aux flux des métissages et des influences musicales (valses et mazurkas européennes, habanera cubaine, candomblé africain…), ce qui ne permet pas d’identifier l’origine exacte du tango. Toutefois, le genre naît à la fin du XIXe siècle, lorsque l’Argentine fait alors figure de terre promise. Esclaves africains, immigrés européens miséreux et autres grands rêveurs bercés par les promesses du Nouveau Monde débarquèrent par millions et s’entassèrent dans les conventillos, de simples cours entourées de chambres en étages, pouvant héberger jusqu’à 500 personnes. Dans tous les cabarets, on venait chercher l’oubli : tous les déracinés de Buenos Aires se retrouvaient pour jouer aux cartes, se réfugier dans la chaleur de l’alcool et évoquer avec mélancolie leur vie de quartier. C’est là que le tango prit vraiment forme entre 1860 et 1880. À l’origine, il s’agissait d’un genre purement instrumental : des musiciens amateurs improvisaient, sur une tonalité simple, des mélodies éphémères. Les premières formations étaient des trios composés d’une flûte, d’un violon et d’une guitare.

Dès la fin du XIXe siècle, les Allemands débarquent avec leur bandoneón, très vite, il devient l'emblème du tango. Dans ces lieux miséreux la population est essentiellement masculine, les hommes répètent les pas de danse entre eux puis les pratiquent avec les filles de joies, dans les bordels, qui fleurissent dans les faubourgs. Désapprouvé par la « bonne » société argentine, le tango était considéré comme « sale » et interdit dans les hautes sphères de la société. Le tango devient alors un symbole des brassages ethniques et une véritable philosophie de vie.

Les codes de la danse

Danse improvisée, le tango répond toutefois à un langage et des codes précis qui suggèrent d'être constamment à l'écoute de chaque proposition de son partenaire. Malgré les différentes formes qu'il a pu prendre au fil des années, les bases sont partout les mêmes : les pas de base du tango consistent à marcher à deux et à se synchroniser. Dans la tradition, l'homme mène la danse et conduit la partenaire, elle doit se laisser entièrement abandonner. L'homme guide le pas, mais la femme peut influencer la danse en la ralentissant et en l'agrémentant. Pas de guidage directif donc : l'homme propose et la femme dispose. L'autre règle d'or : danser de tout son corps et de tout son être ! Les latinos ont la réputation de vivre et d'exprimer très intensément les choses : que le tango en soit témoin ! Plus ou moins sensuel, expressif, fluide ou burlesque, le tango se veut intime et élégant. L'invitation se fait à distance, par l'homme ou par la femme, mais attention : il ne faut jamais se déplacer pour aller directement inviter la personne ! Pour signifier son intention, il suffit de la regarder. Si l'on a son accord, alors cette personne effectue un signe de tête… c'est seulement à ce moment-là que vous pourrez vous déplacer vers elle. Si le consentement n'est pas là alors la connexion ne se fera pas : la beauté de la danse est régie par un désir mutuel, non contraint, ni obligé.

Partir pour mieux revenir

Au frémissement du XXe siècle, les fils de bonne famille viennent s'encanailler avec les migrants au son de cette danse venue des bas-fonds. Certains font affaire en Europe et glissent dans leurs malles les premiers disques de tango. Mal perçu dans son propre pays, le tango fait fureur dans la capitale française et y gagne ses lettres de noblesse. Différents styles de tango se développent alors de l'Europe de l'Ouest à la Russie, en passant par la Finlande. L'un des premiers grands succès est l'œuvre d'Angel Villoldo, El Choclo (L'Épi de maïs), qui fut même jouée sur le front allemand en 1916 ! On doit à Rosendo Cayetano Mendizábal une autre composition mythique, El Entrerriano (L'Homme d'Entre Ríos). Le tango fait alors son entrée dans les salons de la bonne société de Buenos Aires où il devient un emblème de la nation. L'âge d'or du tango, durant les Années Folles, a été marqué par ses chanteurs, comme l'inimitable Carlos Gardel. Les salons et les confiterías sont pleins à craquer, les grands orchestres enregistrent disque sur disque. D'Arienzo, Di Sarli, Pugliese, Troilo, D'Agostino… deviennent des stars dont les tubes se dansent encore à la milonga de nos jours.

Carlos Gardel, la plus grande figure du tango – dont la France, l'Uruguay et l'Argentine se disputent la paternité – fit ses débuts en 1911, guitare à la main, dans les bars de son quartier, l'Abasto. Il fut l'un des artistes les plus adulés de son pays et participa grandement au développement du tango en Europe et aux États-Unis.

L'âge d'or s'achève dans les années 1930 avec la mort tragique de celui-ci dans un accident d'avion. Tandis que le genre musical s'épuise, pour connaître son renouveau dans les années 1950 avec des artistes majeurs comme Anibal Troilo, Edmundo Rivero, puis 1960 avec le nuevo tango, engagé dans une voie délaissée, celle d'un genre purement musical. Anibal Troilo, dit Pichuco fut l'un des plus grands bandonéonistes de tous les temps. Tout au long de sa carrière, il fut, par son charisme et ses qualités humaines, un grand rassembleur de vocations et de créations. De fait, son œuvre se situe au confluent du tango dansé, du tango chanté et du tango instrumental. Souvent présentée comme un tango révolutionnaire, l'œuvre d'Astor Piazzola rénova littéralement le tango par des apports de musique classique et de jazz. Bandonéoniste de génie, il vécut à New York pendant son enfance ; c'est là qu'il rencontra Gardel. Le chanteur Roberto Goyeneche fit ses débuts dans l'orchestre d'Horacio Salgan, et sa voix prit son envolée dans la troupe de Troilo. Il choisit de nombreux collaborateurs parmi les plus prestigieux artistes de l'époque et se construisit une carrière en solo des plus admirables. Dans la mémoire argentine, il occupe pour l'instant la place du dernier des grands chanteurs de tango. Côté chanteuses de renom, on peut citer Libertad Lamarque, Susana Rinaldi, Amelita Baltar ou Adriana Varela.

Aujourd'hui, le tango ne fait pas seulement partie des clichés glamours sur le pays, il s'apprend et se danse dans les milongas de la capitale jusqu'au petit matin.

Le renouveau

Tombé en désuétude pendant la dictature, le tango revient à la mode chez la jeune génération après un nouveau passage par Paris dans les années 1990. Aujourd'hui, même si le tango se danse et se chante beaucoup à l'adresse des touristes à la recherche du glorieux passé porteño, il reste un art toujours vigoureux et populaire. Une partie de la jeunesse fait glisser ses baskets sur le parquet des milongas et les accords de bandonéons résonnent encore. Le tango a même été inscrit en 2009 sur la liste du patrimoine culturel immatériel de l'humanité par l'UNESCO. Des artistes comme Daniel Melingo ou Adriana Varela continuent de le chanter, tandis que d'autres courants musicaux se l'approprient et lui donnent une nouvelle vie. C'est le cas de la musique électronique avec des groupes comme Gotan Project, Narcotango, Tanghetto ou Bajofondo Tango Club. Il semble également que le tango accompagne la marche du monde : qualifiant cette danse de machiste, les femmes souhaitent se réapproprier le tango en cassant les stéréotypes et en guidant la danse. Cependant, cette vision égalitaire a tendance à révolter les plus conservateurs qui ne se fient qu'aux formes traditionnelles. Mais le tango continue de se démocratiser et évolue avec les mentalités : en 2008, la première édition du festival du tango queer de Buenos Aires a réuni des couples de même sexe sur la piste de danse.

Faire l'expérience du tango

Impossible de venir à Buenos Aires sans voir un spectacle de tango, que ce soit dans une salle de spectacle ou dans une milonga. Pour commencer, n'hésitez pas à vous balader dans les quartiers de Monserrat, Boedo, Almagro et San Telmo. C'est dans ce dernier que vous trouverez des tango shows spectaculaires : le Bar Sur et son ambiance hors du temps promettent un spectacle en toute intimité, tandis que la Cumparsita se distingue des adresses sur-fréquentées de la capitale. Pour en prendre plein les yeux et les papilles, rendez-vous au Viejo Almacén, l'un des must de la ville en termes de dîner-spectacle !

Si les tango shows valent le détour – que ce soit dans le légendaire Café Tortoni ou dans les rues de San Telmo ou La Boca –, l'âme de la danse argentine vit dans les milongas où tous les âges, styles et générations se retrouvent pour danser. Du bal le plus traditionnel régi par d'anciens codes à la soirée alternative de jeunes en baskets, le tango à Buenos Aires est à l'image de la ville : passionné et haut en couleur. Il est parfois difficile de s'y retrouver entre toutes les offres, misez sur les valeurs sûres ! Pour une ambiance détendue, direction le Club Fulgor ou rendez-vous à La Mandrilera : un théâtre punk où les stars montantes Bruno Tombari et Rocio Lequio ont fondé une communauté de tangueros. Pour une ambiance encore plus festive, optez pour La Viruta, le temple du tango. Sinon direction La Catedral, une adresse emblématique grâce à son ambiance éclectique et son décor de brocante. Si toutefois vous êtes davantage tournés vers des adresses plus traditionnelles, profitez de l'orchestre-live du Salón Canning : tenues habillées exigées. Et pour du tango pur tradition, rendez-vous à Los Zucca, aux Jueves de Cochabamba ou au légendaire Club Sunderland dans le quartier périphérique Villa Urquiza.

Des cours de qualité sont proposés dans toutes les bonnes milongas, des premiers pas des débutants jusqu'aux séminaires pour danseurs avancés et professionnels. On y apprend avec entrain et bonne humeur, et on y rencontre facilement des partenaires pour continuer à danser pendant le bal. De nombreuses académies et studios de danse de qualité existent également. Las Malevas, El Motivo au Club Villa Malcolm ou La Viruta promettent des cours de haute exigence. Enfin l'indispensable Floreal Milonga est un bel exemple d'un tango historique et élégant dans une atmosphère peu guindée.

Enfin, les férus de culture et d'histoire n'hésiteront pas à arpenter la feria de San Telmo, à la recherche d'un vinyle ou d'une peinture pittoresque, tandis que d'autres se dirigeront au Museo Casa Carlos Gardel. Cette maison, située au cœur du quartier de l'Abasto, hébergea un temps le chanteur mythique et rend aujourd'hui hommage à sa vie et son œuvre. Pour en savoir plus, rendez-vous sur https://hoy-milonga.com pour être incollable sur les activités liées au monde du tango.




Le Mythe Evita [image: ]


Adulée autant que détestée, la femme de l'ancien président Juan Perón est encore un mythe bien vivant dans son pays. Morte d'un cancer à 33 ans, Eva Perón était la Mère du Peuple et des travailleurs, véritable ambassadrice des groupes minoritaires, elle suscitait l'adoration des classes populaires et la haine des partis conservateurs. On ne compte plus les livres, les pièces de théâtre, les statues, les films et les expositions en l'honneur de celle que l'on surnommait affectueusement Evita. Première Dame de 1946 à 1952, elle a fortement contribué au succès de son mari auprès des plus modestes. Personnage quasi romanesque et culte de la personnalité exacerbée, Evita appliqua son programme social, et devint une sainte pour tous les démunis. L'empreinte laissée par cette femme est indiscutable : elle laisse encore aujourd'hui un souvenir indélébile et Buenos Aires compte de nombreuses références en son honneur.
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Portrait d'Eva Perón sur la façade du ministère de la santé à Buenos Aires. - © Zenobillis - Shutterstock.Com
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La tombe d'Eva Perón. - © Chilaz - Shutterstock.Com
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Une rencontre fortuite

Elle venait de nulle part et est devenue en très peu de temps la bien-aimée du peuple argentin. Issue de classe populaire, María Eva Duarte naît le 7 mai 1919 sur la propriété agricole de ses parents près de Junín. Fruit d'une relation illégitime, elle se retrouva subitement sans foyer ni ressources lorsque son père meurt en 1926. Elle grandit auprès de sa mère et de ses quatre frères et sœurs dans la pampa argentine. En 1935, à l'âge de 15 ans, elle rêve de scène et d'une vie d'artiste. Avec l'accord de sa mère, elle quitte alors sa province de Junín pour aller tenter sa chance à Buenos Aires. Eva s'installe dans une pension située dans le quartier de La Boca et se teint les cheveux en blond. Elle rêve de devenir star de cinéma, mais démarre sa carrière en tant que mannequin, elle ne parviendra pas à devenir comédienne, n'accumulant alors que des petits rôles. Elle se tourne rapidement vers le monde des médias et se fait notamment connaître à la radio. Proche des classes populaires et des plus démunis, elle s'implique dans plusieurs œuvres caritatives. C'est dans ce contexte qu'elle se rend à un gala de bienfaisance au profit des victimes du tremblement de terre à San Juan. Elle rencontre alors le colonel Juan Domingo Perón : c'est le coup de foudre ! Elle l'épousera un an plus tard en 1945. Elle devint alors María Eva Duarte de Perón et, en vraie conseillère politique, elle s'engagea aussitôt dans la campagne électorale de son mari qui accède au pouvoir en 1946.

Le phénomène Evita

Simple première dame sans fonction officielle à ses débuts, elle se fait peu à peu une place dans les affaires de l'État : elle trouve alors le rôle de sa vie et s'engage avec ferveur dans les différentes sphères de la politique sociale du pays. En plus d'être propriétaire du journal socialiste Democracia, elle supervise plusieurs ministères (notamment ceux de la santé et du travail). Et même si, à l'époque, l'égalité des sexes n'était pas à l'ordre du jour, Evita est une figure dans la promotion des droits des femmes en Argentine. Conjointement avec le gouvernement, elle mène une campagne pour l'acquisition du droit de vote des femmes et en 1947, la loi pour le suffrage universel qui accorde aux femmes le droit de vote est adoptée malgré l'opposition des forces conservatrices du pays. Gagnant en influence et en notoriété, elle fonde et dirige dans la foulée le Parti péroniste féminin afin de favoriser l'émancipation politique des femmes : seules les femmes étaient admises à être membres. En plus de son discours en faveur de l'égalité homme-femme, elle n'en abandonne pas moins son cheval de bataille prioritaire, ses descamisados (« Sans-Chemises »), autrement dit les travailleurs argentins défavorisés, principaux partisans de Perón. Elle crée alors la Fondation de Bienfaisance Eva Perón afin de lutter contre la pauvreté. Elle ne ménage pas ses efforts et parvient à fournir des biens de première nécessité, à bâtir des domiciles pour les travailleurs, à construire des hôpitaux, des maisons de retraite, des écoles ou encore des logements pour étudiants. Elle instaura également les premières colonies de vacances et l'attribution de bourses d'études. Si son capital sympathie gagne les cœurs des citoyens argentins, son influence est souvent perçue d'un mauvais œil par les politiques qui tenteront de l'éloigner à plusieurs reprises du président Perón. Rien n'arrêtera pour autant sa popularité : en 1952, le Congrès argentin attribue à Eva le titre de Chef Spirituel de la Nation, c'est la consécration. Evita enchaîne les tournées européennes, écrit deux ouvrages, rencontre le Pape au Vatican et finit par présenter sa candidature à la vice-présidence de la Nation, aux côtés de son mari. Adulée par le peuple et disposant d'un pouvoir d'influence important au sein du régime, elle devient rapidement un mythe. Pour découvrir son histoire, de ses premières années à son apogée politique, rendez-vous au Museo Evita, à Buenos Aires, dans le quartier de Palermo. Le musée propose une immersion sans pareille dans la vie de la madone : à travers ses objets personnels et une série d'expositions, c'est une étape culturelle clé pour les touristes qui visitent la capitale argentine.

Une disparition traumatisante

Les militaires exercèrent une certaine pression sur les classes politiques et sur le peuple pour empêcher l'accession d'Eva Perón à la vice-présidence du pays. Mais c'est la maladie qui sera finalement le facteur déterminant du renoncement à sa candidature : le 31 août 1951, Eva Perón, atteinte d'un cancer du col de l'utérus, voit sa santé se détériorer et décide de se retirer de la campagne. L'Argentine tout entière retient son souffle : les médias surveillaient de très près son état de santé, des centaines de messes en son honneur furent organisées à travers le pays et des équipes américaines expertes en cancérologie furent convoquées à son chevet, au sein de l'hôpital Avellaneda à Buenos Aires. Elle apparaît pour la dernière fois le 4 juin 1952 sur le balcon de la Casa Rosada, d'où elle avait l'habitude de s'adresser à la foule. Le 26 juillet, c'en est fini. Le peuple pleure sa protégée et les cérémonies en sa mémoire sont grandioses. Le gouvernement décrète alors un deuil national de 30 jours et les obsèques dureront deux semaines. Toutefois, lors du coup d'État qui renversa Perón en 1955, la dépouille disparaît : livrée secrètement au Vatican, elle sera déplacée à plusieurs reprises et enterrée sous un faux nom avant d'être restituée seize ans plus tard, en 1971, à Madrid. Aujourd'hui, le modeste mausolée d'Evita, situé dans le Cementerio de la Recoleta, attire chaque jour des milliers de touristes. C'est encore aujourd'hui la seule épouse de président à avoir son portrait suspendu au sein de la Casa Rosada. Son autobiographie La raison de ma vie a été imposée comme livre de lecture obligatoire dans les écoles, son effigie se retrouve sur la monnaie argentine ou s'affiche en géant sur le bâtiment des ministères du Développement social et de la Santé au-dessus de l'avenue 9 de Julio, et, chaque année, pour marquer l'anniversaire de sa mort, des milliers d'Argentins continuent de rendre hommage à celle qui incarnait l'espoir d'une justice sociale. Plus de soixante-dix ans après sa mort, le mythe est toujours aussi puissant : Evita incarnera toujours ce personnage historique à la figure romanesque incomparable.




La religion football [image: ]


« Gooooaaal ! » Partout dans le pays, que ce soit pour un match de l’Albiceleste (l’équipe nationale argentine) ou d’un match de quartiers, un but sera célébré comme il se doit ! Le moindre but est comme une offrande à un peuple qui ne jure que par le ballon rond et ce jeu introduit par les marins anglais au XIXe siècle. Chaque Argentin est supporter d'un club ; le Pape François lui-même affiche fièrement son soutien à l'équipe de San Lorenzo, un club de Buenos Aires. Il faut dire qu’au pays du dieu Diego Armando Maradona, le football est beaucoup plus qu’un sport : c’est une véritable religion ! Et si Maradona, El Pibe de Oro (« le gamin en or »), a fait vibrer le monde entier, aujourd’hui ce sont les arabesques du désormais champion du monde Lionel Messi qui font rêver les mômes. Que ce soit à l’heure du Superclásico Boca-River, affrontement ultime de la capitale argentine, ou d’un match de Messi et consorts, c’est tout un pays qui retient son souffle.
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Statue de Maradona dans le quartier de La Boca, Buenos Aires. - © Marc Venema - Shutterstock.com
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Stade de le Boca Juniors. - © thoron - Shutterstock.com



Trois Coupes du monde dans la vitrine

L'Argentine a remporté trois Coupes du monde en 1978, en 1986 et en 2022. La première est soulevée chez elle lors du Mundial. Une compétition controversée, car organisée sous la dictature, deux ans après le coup d'État. Et c'est le chef de la junte militaire, le général Videla, qui remet alors le trophée à l'Albiceleste et son capitaine Daniel Passarella, après la victoire contre les Pays-Bas de Johnny Rep en finale (3-1 après prolongation). Huit ans plus tard, les Argentins vont à nouveau soulever ce trophée si convoité au Mexique lors d'un tournoi marqué par les jeux de jambes et les exploits d'un certain Diego Armando Maradona au sommet de son art. À 26 ans le génie argentin entre définitivement dans la légende lors d'un inoubliable quart de finale. Face à l'Angleterre, quatre ans après la guerre des Malouines qui a embrasé les relations entre les deux pays, l'Argentine tient sa revanche (victoire 2-1). Le Pibe de Oro marque d'abord de la main, la fameuse « Main de Dieu » comme l'a qualifiée lui-même le milieu offensif après la rencontre, puis il s'offre 5 minutes plus tard une chevauchée fantastique où il passe en revue toute la défense anglaise. La demi-finale face à la Belgique (2-0) est également marquée du sceau du natif de Lanús, puisque Maradona signe un doublé dans un stade Azteca de Mexico en fusion (plus de 110 000 spectateurs !). En finale, les Argentins dominent les Allemands (3-2), tombeurs des Français en demi-finale, et le capitaine de l'Albiceleste peut soulever la Coupe du monde et faire chavirer de bonheur tout un peuple. 36 ans plus tard, les Argentins de Lionel Messi remportent leur troisième Coupe du monde après un match de légende face à la France. Alors que les deux équipes n'ont pu se départager durant le temps réglementaire (3-3), malgré une nette domination argentine, elles s'affrontent donc aux tirs au but où l'Argentine finalement domine la France avec 4 buts contre 2. Dans la joie et l'allégresse, l'Albiceleste rapporte la Coupe du monde chez elle, portée par Lionel Messi, élu meilleur joueur de cette compétition.

Diego Armando Maradona, légende éternelle

La Coupe du Monde 1986 marque donc les esprits. Et suite à cette compétition, la légende argentine devient un vrai dieu vivant au pays des gauchos ! S'il était connu au niveau local depuis ses débuts en tant que jeune surdoué aux Argentinos Juniors (il débute à 16 ans en première division), dont le stade à Buenos Aires porte aujourd'hui son nom, Diego Armando Maradona devient donc mondialement célèbre en 1986. Et l'un des meilleurs joueurs de tous les temps demeure pour l'éternité le sportif qui offrit sa plus grande gloire au sport argentin. En club, après un passage à Boca Juniors, il débarque en Europe au FC Barcelone. Mais son passage en Catalogne sera compliqué, marqué par des soucis de santé (une hépatite en 1982, une cheville cassée l'année suivante), une vie nocturne agitée (il reconnaîtra que c'est dans la cité de Gaudí qu'il a commencé à prendre de la cocaïne) et même l'instigation d'une bagarre générale en finale de Coupe du Roi qui sonnera le glas de son aventure barcelonaise. Il prend alors la direction de l'Italie et de Naples. Au pied du Vésuve, le génie argentin et les bouillants tifosi napolitains sont faits pour s'entendre. Et Maradona va devenir une légende au stade San Paolo dans la foulée du titre mondial de 1986. Adulé par les supporters, il écrit les plus belles lignes de l'histoire du club (champions d'Italie en 1987 et 1990, vainqueur de la Coupe de l'UEFA en 1989 et de la coupe d'Italie en 1987 notamment). La Coupe du monde 1990 est organisée en Italie. Et Maradona va qualifier l'Argentine en finale dans « son » stade de Naples face à… l'Italie. Preuve de l'amour que lui portent les Napolitains, certains vont jusqu'à fêter la qualification de l'Argentine et de leur idole. En finale, l'Albiceleste va néanmoins s'incliner face à l'Allemagne. Aujourd'hui encore, les portraits du Pibe de Oro ornent les murs de la cité napolitaine et le stade San Paolo a été rebaptisé stade Diego Armando Maradona en 2020.

Le déclin commence en 1991, à la suite d'un contrôle positif à la cocaïne qui l'éloigne des terrains pendant de longs mois. Il quitte finalement Naples l'année suivante pour Séville, où il ne reste qu'une saison. Malgré un retour en Argentine (Newell's Old Boys, Boca Juniors), Maradona ne retrouvera jamais vraiment son niveau. Las, malgré un nouveau but de grande classe face à la Grèce lors du Mondial 1994 aux États-Unis, il est contrôlé positif à l'éphédrine lors d'un test anti-dopage et est prié de faire ses bagages et de quitter la sélection. Fin d'une histoire très riche, qui a également été marquée par les deux Copas América décrochées en 1991 et 1993. Il met finalement un terme à sa carrière en 1997, sous les couleurs de Boca Juniors lors d'un Superclásico. Preuve de la marque que Maradona a laissée dans tout le pays, une… religion à sa gloire a même vu le jour en 1998. Il s'agit de l'Église maradonienne qui compterait près de 80 000 fidèles ! Ce mouvement religieux compte ses propres prières. L'une d'entre elles commence ainsi par « Notre Diego, qui êtes sur les terrains, que votre pied gauche soit béni, que votre magie ouvre nos yeux... ».

Le 25 novembre 2020, l'Argentine est bouleversée à l'annonce de la mort de l'icône du football argentin qui vient de succomber à une crise cardiaque. La journée d'obsèques rassemble des milliers de fans venus lui adresser un dernier adieu. Aux abords du cimetière de Bellavista, la foule célèbre dans la liesse le mythique footballeur, comme s'il venait de marquer un énième but. Une légende vient de s'éteindre...

Lionel Messi, l’héritier

Pendant la décennie suivante, les résultats sont décevants. Malgré une superbe génération (Ayala, Zanetti, Simeone, Verón, Ortega, Batistuta), les Argentins ne passent pas les quarts de finale de la Coupe du monde 1998, organisée en France. Après une nouvelle désillusion lors de la Copa América 1999 (défaite face à l’éternel rival brésilien en quart de finale), l’Argentine ne passe même pas les poules au Japon et en Corée du Sud pour le Mondial 2002 avec Marcelo Bielsa sur le banc. Les Argentins, défaits aux tirs au but en finale de la Copa América 2004 par le Brésil, retrouvent le sourire quand la sélection emmenée par le jeune Carlos Tevez décroche l’or olympique à Athènes quelques semaines plus tard. À partir de la Coupe du Monde 2006, le pays se remet à rêver puisque l’Albiceleste compte enfin dans ses rangs le digne hériter de Diego Maradona : le génial Lionel Messi. Né à Rosario le 24 juin 1987, Leo Messi, surnommé la pulga (la puce) pour sa petite taille et son agilité, est la nouvelle superstar du football. Il est souvent comparé à Maradona, dont il reproduit presque à l'identique les buts de légende. Mais si le lutin rafle tout avec le FC Barcelone, son parcours en sélection nationale est plus compliqué. Après une défaite en quart de finale face aux Allemands lors du Mondial 2006, les Argentins vont conserver leur titre olympique à Pékin en 2008. Messi, meilleur joueur du tournoi, offre une passe décisive à Angel Di Maria qui marque le seul but de la finale face au Nigéria (1-0). Un tournoi marqué également par la gifle infligée aux Brésiliens (3-0) en demi-finale. Proche de rejoindre Maradona sur le toit du monde lors du Mondial 2014, le capitaine argentin chute une nouvelle fois contre l’Allemagne en finale (1-0 a.p.). S’il n’a pas trouvé la faille lors du dernier match, le feu-follet argentin sera quand même élu meilleur joueur du tournoi. Une bien maigre consolation et un feu de paille, avant un énième déclin du niveau de la sélection. Une sélection qui réussit à se qualifier in extremis pour la Coupe du Monde 2018 en Russie où elle tombera dès les huitièmes de finale contre l’équipe de France, futur vainqueur de l’épreuve. Un match fou (4-3), marqué par la reprise de volée de Benjamin Pavard et les envolées de Kylian Mbappé. Nouvelle déconvenue en 2019 où l’Argentine s’incline en demi-finale de la Copa América face à l’ennemi intime brésilien, pourtant privé de Neymar, et futur vainqueur. Encore une occasion manquée de rentrer un peu plus dans le cœur des Argentins pour celui qui a empilé les titres avec le Barça, dont il est le joueur le plus titré de l’histoire (36 trophées en 2022). La malédiction se brise en 2022 lorsque l'Argentine bat la France en  finale et aux tirs au but, dans un duel Messi-Mbappé qui restera dans  les mémoires. Leo est aussi le seul joueur septuple Ballon d'or (de 2009 à 2012 puis 2015, 2020 et 2021) et a remporté quatre Ligue des Champions et… dix championnats d’Espagne ! Avec la victoire des Argentins lors de la Coupe du monde du Qatar, Lionel Messi, en fin de carrière, remporte le dernier titre qui manquait à son palmarès. Après avoir égalé l'exploit du grand Maradona en 1986, le capitaine de l'équipe soulève cette Coupe tant rêvée avec grande émotion. Un palmarès qui ne s'arrête pas au monde du foot, car Lionel Messi est nommé à trois reprises parmi les personnalités les plus influentes de la planète. Son aura tient à son jeu, mais aussi à sa personnalité. Le joueur célèbre souvent ses buts de manière simple et parfois le regard pointé vers le ciel pour les dédier à sa grand-mère. Son fair-play sur le terrain et sa générosité font de lui un joueur respecté et apprécié partout sur la planète. En Espagne, Lionel Messi fait son entrée dans le dictionnaire en 2013 grâce au néologisme « inmessionante » qui se traduit ainsi : « Qualificatif se référant à Lionel Messi, à sa façon parfaite de jouer au football, à sa capacité illimitée à se dépasser ». Tout simplement !

Boca-River : un superclásico pour une rivalité éternelle

Mais le football en Argentine, c’est aussi le match le plus chaud de la planète foot. Le derby Boca Juniors – River Plate résonne dans la tête des fans de ballon rond comme une rencontre à part. Exceptionnelle. Même le fameux clásico Barcelone-Real Madrid ou l’affrontement du Nord de l’Angleterre Liverpool-Manchester paraissent bien fades à côté de l’immense superclásico ! Dans les journaux, les cours de récréation, aux comptoirs des cafés... ce grand rendez-vous sportif est omniprésent dès que la date approche. Il faut dire qu’à chaque fois, la magie opère entre les deux géants de Buenos Aires ! D’une rivalité qui trouve ses origines dans les années 1930, le derby a des allures de superproduction. À moins de 15 km l'un de l'autre se trouvent le Monumental, le stade de River, et la Bombonera, l’antre du club de Boca. Alors que le premier est niché dans le quartier cossu de Nuñez au nord-est, le second se trouve dans les artères de La Boca, ses maisons en tôles aux couleurs vives, le quartier populaire et portuaire du sud-ouest. Et au coup d’envoi, c’est tout un pays qui a déjà choisi entre le blanc barré de rouge de River ou le jaune et bleu de Boca. Le superclásico devient alors un spectacle à part : fumigènes, feux d’artifice, « papelitos » jetés sur la pelouse et chants assourdissants d’un public en fusion, tout y est ! Passé ce folklore unique au monde, les affrontements entre hinchas (supporters) ont parfois dégénéré dans le passé. Et depuis 2013, les supporters des deux équipes n’ont plus le droit de parcourir la dizaine de kilomètres pour se rendre chez l’ennemi juré. Quoi qu'il en soit, un Boca-River reste une rencontre unique. Un match où l’on a vu évoluer des Enzo Francescoli, Alfredo Di Stefano, Hernán Crespo ou Radamel Falcao côté River et des Diego Maradona, Juan Román Riquelme, Martín Palermo et Carlos Tévez avec la tunique du Boca. Bref, une rencontre de légende qui a toujours fait vibrer les amateurs de ballon rond du monde entier. Diego Maradona avait d'ailleurs trouvé une formule pour qualifier ce match hors normes. « J'ai joué un Barcelone-Real Madrid, qui est un match très important, car il implique deux villes énormes. Mais Boca-River, c'est autre chose. C'est comme passer la nuit avec Julia Roberts », avait-il alors souligné en préambule de son dernier match. Et pour ses adieux au football professionnel en tant que joueur en 1997, la légende avait justement choisi un Boca-River.
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Huitième pays au monde par sa superficie avec 2 791 810 km², l'Argentine se distingue par un fort contraste de ses reliefs entre les immenses plaines orientales et la grandiose cordillère des Andes qui borde l'ouest du pays. On différencie huit grandes régions avec chacune leurs caractéristiques : La Pampa, la Mésopotamie, les Sierras de Córdoba, le Chaco, le Cuyo, les Andes, la Patagonie et la Terre de Feu. Sur toute son étendue, de la province de Jujuy à celle de la Terre de Feu, la chaîne de montagnes connaît elle-même d'importants contrastes : depuis les hauts plateaux du Nord-Ouest à la région des lacs, forêts et glaciers des Andes patagonnes où s'éteint peu à peu la cordillère, le paysage est très varié. Même si l'Argentine est le pays où la culture européenne est la plus affirmée, les aspects naturels qui la caractérisent renvoient bien à un pays exotique aux facettes géographiques multiples.
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Ushuaia, capitale de la province argentine de la Tierra del Fuego - © saiko3p - iStockphoto.com
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Les Chutes d'Iguazu. - © atosan - iStokphoto.com
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Parque nacional Nahuel Huapi. - © Jason_YU - iStockphoto.com



Un kaléidoscope de paysages

S'il est une région du monde qui offre une variété stupéfiante de paysages, il s'agit bien de l'Argentine : c'est une infinie palette de contrastes, de climats et de reliefs ! De la jungle tropicale d'Iguazú aux glaciers de Patagonie en passant par les forêts pétrifiées et les quebradas colorées de Jujuy, le pays promet bien des surprises. Située dans la partie sud du continent américain, elle forme comme un triangle dont la base est la frontière nord et le sommet le Cap Dungeness, elle s'étend sur 3 700 kilomètres de long depuis le Tropique du Capricorne et jusqu'au Sud austral. L'Argentine a cinq voisins continentaux : le Chili, la Bolivie, le Paraguay, l'Uruguay et le Brésil. Au centre du pays, la Pampa, cette vaste plaine d'une fertilité exceptionnelle s'étend sur une superficie de 650 000 km² (près de 20 % du territoire) et se caractérise par une zone d'intense exploitation agricole et d'élevage. Plus au nord, les terres encerclées par les fleuves Iguazú, Paraguay, Uruguay et Paraná constituent la Mésopotamie argentine (elle comprend les provinces d'Entre Ríos, de Corrientes et de Misiones). C'est une plaine marécageuse, notamment dans les étangs des Esteros del Iberá. La plaine centrale est interrompue par deux massifs primaires : les sierras de la Ventana (1 243 m), au nord de Bahía Blanca, et les sierras de Córdoba et de San Luis qui se dressent à plus de 2 000 m. Les Sierras de Córdoba sont une chaîne montagneuse entre Córdoba et San Luis, de moyenne altitude, culminant à 2 770 m (Cerro Champaqui). Formées bien avant la cordillère des Andes, érodées par le temps, ces montagnes sont coupées de vallées et comptent un fabuleux « désert des Salines », les Salinas Grandes. L'immense plaine subtropicale de Chaco est délimitée en Argentine par les rivières Paraná et Paraguay à l'est, l'Altiplano andin à l'ouest, et les plaines de la Pampa au sud, mais s'étend au-delà des frontières, en Bolivie, au Paraguay et au Brésil. Le Cuyo, région située à l'ouest du pays, s'étend de Mendoza à San Luis, en passant par San Juan. Elle est caractérisée par un relief montagneux assez désertique, « la précordillère », mais aussi par de nombreuses vignes. La Puna, paysage andin fameux du Nord-Ouest argentin, s'est formée sous l'effet de l'érosion qui crée ainsi des surfaces d'aplanissement. On la situe toujours à une altitude minimum de 3 500 m (c'est en fait un haut plateau). La Puna argentine est un prélude aux hauts plateaux boliviens (l'Altiplano). Elle est délimitée par le Río Colorado au nord et par le détroit de Magellan au sud, et offre un grand contraste de relief entre sa partie andine et sa côte atlantique. La partie andine culmine à 3 000 m. Le plateau patagon, à l'est de la Patagonie andine, s'abaisse de 1 500 m à 300 m en bordure de l'océan Atlantique. Les cinq grands fleuves qui le parcourent ont créé un vaste réseau de vallées (comme celle du Chubut) et des estuaires aux proportions démesurées, si l'on considère la faiblesse de leur débit actuel. Loin des régions plus fertiles se succèdent des plateaux de steppes buissonnantes, à l'exception de la région des lacs (du côté andin), beaucoup plus verte.L'archipel de la Terre de Feu est séparé du continent sud-américain par le détroit de Magellan. D'une superficie de 77 000 km² (en comptant les différentes îles), la région dépend pour sa partie ouest du Chili et pour sa partie est de l'Argentine. Ushuaia, capitale de la province argentine de la Tierra del Fuego, se dispute le titre de ville la plus australe du monde avec Punta Arenas, au Chili. C'est un paysage montagneux, au climat rude et aux vents violents. Le cap Horn délimite le continent sud-américain.

La cordillère des Andes

Reine blanche posée sur le bleu du ciel, la cordillère des Andes, la plus longue chaîne de montagnes au monde, mérite toutes les attentions. Jaillissant d'une rencontre entre les plaques tectoniques pacifique et sud-américaine, la cordillère des Andes est une terre encore en formation s'étendant sur plus de 8 000 km. Ses cratères et ses tremblements de terre témoignent du dynamisme sans pareil de l'activité sismique et volcanique de la région. Ses reliefs variés naissent au nord du Venezuela et plongent dans les eaux glacées de l'océan à l'extrême sud de l'Amérique. Il faut savoir que la cordillère des Andes ne forme pas une chaîne ininterrompue : des cordons isolés sont reliés entre eux par de vastes vallées, très encaissées et baignées par des lacs et des rivières. Mais comment se fait-il que l'on trouve de l'eau dans ce désert balayé par les vents ? Son histoire remonte à plus de 200 000 millions d'années lorsque l'une des plaques du Pacifique entame sa lente plongée sous la plaque sud-américaine. Les périodes glaciaires ont dessiné une étrange géographie, folle et torturée, et, comme les vents du Pacifique viennent buter contre la cordillère, les précipitations sont abondantes sur le versant ouest, tout comme sur les sommets ; ainsi, un grand nombre de lacs et lagunes se sont formés, donnant naissance aux rivières patagonnes d'importance, comme le rio Negro, le Chubut ou le Santa Cruz. Pendant la période glaciaire, les lits furent agrandis, donnant naissance aux lacs qu'on observe actuellement. L'importance de la glaciation est certaine dans cette région : les sommets andins sont d'ailleurs recouverts de glaciers, et les massifs présentent des pics aigus très escarpés (ces roches, encastrées dans les sédiments, ont résisté à l'érosion glaciaire du fait de leur dureté, apparaissant à l'air libre en des silhouettes fantaisistes). Les vents du Pacifique qui charrient leur flot de pluie s'écrasent sur la cordillère. En Terre de Feu, l'épine dorsale change d'orientation et plonge dans la mer : toutefois, la cordillère des Andes ne disparaît pas et poursuit sa course, sous l'eau, jusqu'en Antarctique. Les Andes ne sont pas si hautes en Patagonie ; plus on descend au sud, d'une manière générale, moins les sommets sont élevés. Trois grands champs de glace se succèdent le long des Andes. Le Hielo Patagonico Norte, qui couvre 4 400 kilomètres carrés. Le Hielo Patagonico Sur qui atteint 13 000 kilomètres carrés et dont certains glaciers vêlent dans les fjords du Pacifique et d'autres dans les lacs argentins Viedma et Argentino. Enfin, sur le bord sud de la Terre de Feu, les champs de glace de la cordillère de Darwin, 3 000 kilomètres carrés descendent jusqu'à la rive du canal de Beagle. Le Hielo Patagónico est une immense masse de glace, héritage des périodes glaciaires : elle est plus étendue que la ville de Buenos Aires !

Les splendeurs contrastées de la Patagonie

Entre les steppes arides d'Argentine, balayées par les vents, les canyons d'altitude multicolores et la jungle tropicale, le contraste peut se révéler frappant tant les décors argentins affichent des couleurs et des reliefs aussi insolites que surprenants. Pourtant, il est un territoire qui se démarque des autres : avec ses paysages primitifs, la Patagonie n'a pas d'égal ailleurs sur la planète. « Il n'est que la Patagonie qui convienne à mon immense tristesse », écrivait Blaise Cendrars. Il y a peu d'endroits sur Terre où l'on se sent seul au monde parmi la grandeur et la diversité des paysages. Ses lacs cristallins aux multiples nuances de bleu, ses forêts millénaires de coiguës, de hêtres ou encore de mélèzes rivalisent de beauté face à la splendeur des glaciers, vestiges de la calotte glaciaire qui recouvrait la Patagonie au pléistocène. La Patagonie argentine, de son côté, se caractérise davantage par une grande steppe beige et brune. Aérique (sans aucun cours d'eau) ou endoréique (le cours d'eau n'atteint pas la mer), la Patagonie argentine compte tout de même quelques fleuves : Colorado, Negro, Chubut, Santa Cruz et Gallegos, suffisamment alimentés en eau par la cordillère des Andes. Certains courent jusqu'à l'océan Atlantique, défini par des falaises assez imposantes, de temps à autre entrecoupées de plages, de golfes, de rades, d'estuaires. Plus au nord, du côté des Andes, Bariloche et la région des Lacs représentent pour beaucoup la porte d'entrée de la Patagonie pour la simple et bonne raison que dans l'imaginaire collectif, la région correspond bien aux films que se font les touristes dans leurs têtes : paysages majestueux, lacs, montagnes ou encore forêts. Mais pour autant, la Patagonie ne peut se définir que par son aspect environnemental et d'autres facteurs politiques et géographiques doivent aussi être pris en compte.

Un Patrimoine naturel classé par l’UNESCO

Férus de randonnée, amoureux des grands espaces, biologistes en herbe ou encore chasseurs photographiques, tous les prétextes sont bons pour arpenter les gigantesques étendues argentines. Réserves nationales, monuments naturels, parcs nationaux... la nature est à portée de main parmi les 39 aires protégées que compte l'Argentine. La création du premier parc national remonte à 1934 : il s'agit du Parc national Nahuel Huapí [image: ], là même où Francisco Moreno (1852-1919), surnommé « El Perito » (l'expert) avait généreusement cédé des terres au gouvernement de la République, en 1903. Seuls deux autres pays avaient déjà institué des parcs nationaux sur le continent américain : les États-Unis (Yellowstone en 1872) et le Canada (Banff en 1885). En 2018, le pays marquait un record historique en créant six nouvelles aires protégées dans les provinces de Córdoba, Tucumán, Buenos Aires et Corrientes. Parmi ces nouveaux espaces, on compte deux aires marines : celles de Yaganes et Burwood Bank II. L'incorporation de ces réserves contribue à plus de 100 000 km² d'espaces marins protégés et constitue la première étape pour atteindre la protection de 10 % des espaces maritimes argentins. En effet, il ne faut pas oublier que 36 % du territoire argentin est maritime ! Écologiques, biologiques et touristiques, plusieurs sites ont été classés au Patrimoine mondial naturel par l'UNESCO : ce sont de précieux échantillons des paradis menacés de notre planète. Parmi les sites inscrits à l'UNESCO on compte notamment la péninsule de Valdès [image: ] : sanctuaire de la faune, cette région située sur la côte Atlantique, est une réserve naturelle propice à l'observation des baleines et autres mammifères marins. La Quebrada de Humahuaca, déclarée Patrimoine naturel en 2003, est un canyon culminant à 2 000 mètres d'altitude et long de 155 km situé dans la région de Jujuy. Moins connus, les parcs nationaux d'Ischigualasto [image: ] et Talampaya sont les gardiens de l'ensemble de fossiles le plus complet du monde, datant jusqu'à 245 millions d'années. Les somptueuses chutes d'Iguazú [image: ], situées au milieu de la forêt tropicale, furent inscrites sur la liste du patrimoine mondial par l'UNESCO en 1986 et restent à ce jour certainement l'un des sites les plus emblématiques du pays.
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Conséquence de l’immensité et de la diversité géographique du pays, la faune et la flore argentines sont extrêmement variées. L’Argentine a une histoire légendaire, mais c'est la magie de ses systèmes naturels qui fascina notamment les premiers explorateurs épris par des paysages exotiques et hostiles. Dominées par des contrastes étonnants, les différentes régions du pays abritent des biodiversités propres à leurs milieux : du majestueux condor à la grande baleine à bosse en passant par l’énigmatique jaguar, la faune évolue sur un territoire andin, maritime ou encore tropical. Si la Patagonie fut surnommée « la terre des géants » en référence aux tribus natives, elle ne l'était pas moins pour la méga faune qui a peuplé cette partie du monde il y a quelques milliers d’années. Aujourd’hui, vulnérables et menacées, de nombreuses espèces sont protégées pour faire notamment face à la déforestation.
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Réplique d'un patagotitan mayorum, péninsule de Valdès. - © Oleg Senkov - Shutterstock.com
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Colonie de manchots de Magellan, Isla Martillo. - © lu_sea - Shutterstock.com
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Coati dans la parc national d'Iguazú. - © azgek - iStockphoto.com
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Monumento natural bosques petrificados. - © Viviva - Shutterstock.com



La Terre des Géants

Giganotosaurus, argentinosaurus, patagotitan... La Patagonie argentine collectionne les superlatifs ! C'est en 1882, dans la région de Neuquén, que furent découverts les premiers ossements de dinosaures en Patagonie. Puis, ce n'est véritablement que dans les années 1990 que la région se révèle être un gisement de fossiles incroyables. À la fin du XXe siècle, en moins de dix ans, le No Man's Land patagon est devenu le berceau de fouilles spectaculaires révélant alors une multitude d'espèces de dinosaures jusqu'alors inconnues. C'est notamment dans la petite localité d'El Chocon, surnommée depuis « La Vallée des Dinosaures », que des traces d’iguanodons, des carnivores de quatre mètres de haut, se sont imprimées dans la boue il y a environ 500 millions d'années. Grâce à l'érosion, le sol imprimé de fossiles a fini par faire resurgir les entrailles de son passé. En juillet 1993, un mécanicien trébuche sur un énorme fémur de 1,43 mètres ayant appartenu au plus grand carnivore de la planète : le giganotosaurus, un monstre de 14,50 mètres et de 8 tonnes avec des dents pouvant atteindre jusqu'à 21 centimètres. Par la suite, l'argentinosaurus fut reconnu comme le plus grand herbivore du monde avec ses 40 mètres de long et son poids dépassant les 100 tonnes. Puis, rebondissement au cours de l'année 2012 dans la province de Chubut lorsqu'un ranch signale la présence d'ossements fossilisés sur ses terres. Une fois arrivés sur place, les paléontologues font une étonnante découverte : 150 fossiles ont été déterrés et pas moins de six animaux identifiés. Il y a environ 100 millions d'années, ces jeunes titanosaures furent l'espèce de dinosaures terrestres la plus grande jamais identifiée à ce jour. Son nom : patagotitan mayorum. Après plusieurs années d'études, l'équipe de paléontologues officialise son nom en 2017 : le dinosaure pesait près de 70 tonnes (soit le poids de 10 éléphants), mesurait jusqu'à 37 mètres et atteignait 8 mètres au garrot. Son appellation est bien sûr un hommage à la région de Patagonie où il a été découvert, mais aussi un clin d’œil à la famille Mayo, propriétaire du ranch, qui a accueilli l'équipe de paléontologues durant les fouilles. Le Musée de Paléontologie Egidio Feruglio à Trelew permettra d'en apprendre plus sur le sujet.

Une faune variée

Parmi toute la biodiversité du territoire, on rencontre aussi quelques animaux endémiques, c'est-à-dire qui n'existent nulle part ailleurs sur la planète ! Si certains animaux peuvent se rencontrer dans diverses régions du territoire, comme le puma et le condor, chaque région a cependant ses vedettes. La Pampa est peuplée de tatous, de renards, de martres, de chats sauvages, de maras (sorte de lièvre de Patagonie), de cerfs, d’autruches d’Amérique (nandous), de faucons, de hérons et de pluviers. En Patagonie atlantique, les vedettes sont les pinguinos, qui sont non pas des pingouins, mais des manchots de Magellan ou manchots papous, mais aussi les loups de mer (lobos marinos) et des éléphants de mer. Il est possible de rencontrer une grande variété de mammifères marins dont l'emblématique baleine : baleine bleue, baleine à bosse, baleine franche, rorqual commun, orque, cachalot... Reines des océans elles font partie d'une faune protégée, et la baleine franche fait notamment l'objet d'un programme de conservation particulier : déclaré Monument naturel Ballena Franca Austral, elle est protégée depuis 1984 en Argentine. Ce mammifère marin de 12 m ou 13 m de longueur peut peser entre 30 et 40 tonnes à l’âge adulte. Sa tête occupe environ un quart de la totalité du corps. On découvrira aussi l’albatros à sourcils noirs, l’albatros royal, la barge marbrée, le balbuzard pêcheur, diverses espèces de bécasseaux, le cormoran vigua, le courlan brun, la crécerelle d’Amérique, le cygne à cou noir, des hérons, des ibis, quatre espèces de martin-pêcheur, le merle leucomèle, le moineau domestique, plusieurs espèces de moucherolles et de mouettes, la parulie rayée, le percefleur ardoisé, la petite sterne, le pétrel de Hall, des pluviers, des puffins, des sarcelles, des toucans (à ventre rouge, de Baillon et toco) … La liste est loin d’être exhaustive : en tout, quelque 1 027 espèces sont reconnues présentes, ou de passage, par les spécialistes.

En Mésopotamie et dans le Chaco, la faune est variée et abondante. Parmi les mammifères qui vivent dans cette région, on trouve diverses espèces de singes, des ocelots, des fourmiliers, des tapirs, des pécaris et des ratons laveurs. Les petits mammifères coati, au nez pointu viendront sûrement fouiller dans vos sacs à pique-nique dans le parc d'Iguazú. Le flamant, le colibri et le perroquet sont également présents. On rencontre le plus gros rongeur d’Amérique du Sud, le carpincho et des crocodiles, les yacarés. Mais le jaguar, appelé « yaguareté » est sûrement l’animal le plus emblématique des provinces du Nord. Plus grand félin d’Amérique, il est désormais protégé et a été déclaré Monument naturel national. Dans les Sierras de Córdoba, la forte présence humaine avant la colonisation de la région a limité le développement de la faune locale, et le jaguar présent jusqu'au XIXe siècle a disparu, ainsi que le cougar dans les années 1960. Dans les endroits les plus sauvages, on y trouve renards, lièvres, tatous et guanacos. En Patagonie andine, on trouve le plus petit des cervidés du monde. Il se distingue en deux espèces : le pudú du nord et celui du sud. Le premier vit au nord de la cordillère des Andes et a un pelage brun foncé orangé sur le cou. Le pudú du sud vit dans les forêts denses de Patagonie, il peut monter à de fortes altitudes au-delà de 3 000 mètres. Son pelage le protège davantage du froid et est entièrement brun-roux. Cependant, il reste discret et il est très difficile d'en croiser. L'espèce a été classée comme espèce vulnérable par l'UICN, elle a presque disparu suite à la déforestation. Le huemul, ou cerf du Sud andin est lui aussi dans ce cas. En Terre de Feu, lions de mer et dauphins composent l’essentiel de la faune marine, que l’on retrouve plutôt le long des canaux du Sud fuégien. Un très grand nombre de truites a été introduit par l’homme dans les rivières. Morue, lieu, mulet, poissons de roche, calamar ou la centolla (araignée de mer ou crabe géant) s’en donnent à cœur joie vers le large. Parmi les 197 espèces d’oiseaux représentées, les spécimens les plus impressionnants sont bien sûr l’albatros hurleur et le condor des Andes. Mais l’on trouve aussi flamants roses, perruches, hiboux, aigles, faucons, éperviers, oies bernache, colibris, moineaux, ibis, martins-pêcheurs... Les puffins géants, oiseaux également très emblématiques de Patagonie, font des concours de vol plané avec l'albatros à sourcils noirs. Aujourd’hui, un problème est posé par le grand nombre de castors qui construisent des barrages pour planter leur hutte sur la paisible étendue d’eau ainsi obtenue, inondant la forêt alentour et détruisant ainsi de précieuses essences natives.

Forêts millénaires et bois pétrifiés

De la végétation tropicale dans les forêts septentrionales, en passant par les broussailles de Patagonie, la végétation argentine varie beaucoup selon les régions. Dans les forêts du Nord-Est et du Chaco, la flore tropicale est composée de palmiers, bois de rose, gaïac, jacaranda et quebracho rouge (d’où l’on extrait le tanin). Dans l'altiplano du Nord-Ouest, le climat est désertique, on trouve des montagnes minérales recouvertes des fameux cactus, les cardones, et des acacias principalement. Dans les Sierras de Córdoba, on trouve principalement des forêts de feuillus d'assez petite taille, car la région est en altitude, notamment des essences typiques telles que le tabaquillo (olylepis australis) qui vit de 1 200 à 3 500 ans, et le quebracho blanco (Aspidosperma quebracho-blanco), variété très rare utilisée dans la construction de meubles notamment et en médecine traditionnelle. Dans la Pampa, les arbres sont rares, même si les Argentins ont tenté d’importer des espèces résistantes à la sécheresse, comme l’eucalyptus, le sycomore et l’acacia. Bien que la steppe présente une flore misérable, elle est toutefois témoin du passé de la vie sur Terre et de la richesse géologique de la région. Dans les steppes de Patagonie atlantique, seuls des buissons herbeux (coirón) et quelques graminées résistent à la rudesse du climat. Le plus caractéristique des buissons est le calafate qui a donné son nom à la ville. Puis, plus on monte en altitude, plus le relief change. Le coigüe (Nothofagus dombeyi) commence à apparaître ainsi que, le lenga (Nothofagus pumilio), le roble (Nothofagus obliqua), une variété de chêne, et le ñirre (Nothofagus antartica). Espèce dominante, le Nothofagus est une sorte de hêtre, dont les autres régions de peuplement sont la Nouvelle-Zélande, la Tasmanie, l’Australie et la Nouvelle-Guinée. On trouve également de magnifiques forêts de conifères (sapins, cyprès, cèdres) et d'alerces, mais surtout les beaux arrayanes, dont la seule concentration au monde se trouve dans les environs de Nahuel Huapi. Ils auraient inspiré les décors du film Bambi de Walt Disney. Certains arbres, comme le mélèze, auraient ici plus de 3 000 ans ! Résistantes aux étés froids et aux vents violents, les forêts s'étendent jusqu'au sud où elles sont parfois impénétrables, gardiennes d'une flore encore peu connue et étudiée. Ces forêts magellaniques sont qualifiées de « primaires », c'est-à-dire dire non touchées et non exploitées par l'homme. On y trouve notamment le coigüe, le roble de Magallanes (Nothofagus betuloides), ainsi que de luma et de canelo.  Les forêts pétrifiées méritent particulièrement le coup d'œil tant elles sont rares et précieuses. Phénomène géologique très intéressant, elles rapportent le passé le moins explosif de la région : il y a des millions d'années, à l'époque du jurassique et donc des dinosaures, des arbres géants de 90 mètres de haut peuplaient la région. La cordillère des Andes ne s'était pas encore formée et les vents de l'océan Pacifique portaient alors des pluies abondantes. À l'époque du cétacé, la cordillère des Andes surgit des entrailles de la Terre accompagnée de vents de plus de 300 km/h. Les arbres sont alors déracinés par la violence des tempêtes et les secousses terrestres, les éruptions volcaniques répandent leur lave et leurs cendres. Enterrés vivants, les arbres s'enfoncèrent dans un sol boueux où la cendre se mélangea aux minéraux provenant de la pluie et du sol. Prisonniers de la terre, les troncs des arbres furent cristallisés par la silice qui pénétra à l'intérieur de chacune de ses cellules. La matière organique se décomposa pour laisser place à un bois fossilisé par la pierre. Bien qu'engloutis, ils finirent par remonter à la surface grâce au vent et à l'érosion. Ces forêts pétrifiées se retrouvent dans les provinces Santa Cruz, de San Juan et de la Rioja. Au Parque Nacional Monumento Natural Bosques Petrificados se trouvent les plus grands arbres pétrifiés du monde.

Une biodiversité menacée

En Argentine, plus de 300 000 hectares de forêts disparaissent chaque année. À l’origine de ce désastre écologique se trouve la volonté d’un redressement économique de la part de l’Argentine : 50 % des terres cultivables du pays sont dédiées au soja transgénique dont le cours a été dopé par la demande chinoise. Une réussite économique due aux nombreuses déclinaisons quant à l’utilisation de cette légumineuse. Alimentaire, l’huile extraite du soja est la deuxième huile la plus consommée au monde. La plante est également très largement utilisée par les producteurs de viandes (porc, poulet et canard principalement) pour sa haute teneur en protéines. En effet, élevés chez nous, mais nourris avec des protéines à base de soja, les animaux d’élevage européens sont engraissés grâce aux immenses productions de soja d’Amérique du Sud. De plus, le soja génétiquement modifié est arrosé par du glyphosate, le célèbre herbicide auquel il résiste parfaitement et qui, au-delà d’éliminer les mauvaises herbes, a de graves conséquences sur notre santé. Énergétique enfin, le soja est un agrocarburant qui n’a pour le moment pas tenu ses promesses. Mais les conséquences sanitaires et sociales de cette culture restent encore inconnues. Au niveau environnemental, cette monoculture intensive provoque la déforestation, l'épandage massif de pesticides et l'appauvrissement des sols. La forêt d’El Impenetrable est notamment menacée par cette déforestation massive. Cette forêt de 40 000 km², au nord-ouest du Gran Chaco, est l’une des zones les plus déboisées de la planète. Elle compte des essences de feuillus caractéristiques comme le quebracho colorado et blanco, de grands épineux, ainsi que de hauts cactus, toutes sortes de lianes et orchidées. Elle regorge d'animaux sauvages : pumas, jaguars, tatous, tamandua, fourmiliers, tamanoirs, des oiseaux tropicaux, dont certains en voie d'extinction... Une diversité due aux inégalités de précipitations, très importantes à l'est grâce à des vents humides venus de l'Atlantique, rares à l'ouest, une zone qui subit une saison sèche très aride et une saison des pluies très forte. Les coupes à blanc de l'exploitation sauvage de cette forêt pendant des décennies ont favorisé la désertification et l'aggravation des inondations. L'agriculture intensive et l'exploitation du bois défigurent peu à peu cette région, mais la forêt a été déclarée Parc national en 2014, la mettant sous protection de l'État qui souhaite protéger la faune et la flore, mais aussi développer une économie de tourisme dans la région.




Top 10

Faune

Des oiseaux aux mammifères marins en passant par les animaux terrestres, l’Argentine n'est pas avare de surprises sur la terre comme dans les cieux ! Voici un petit aperçu des espèces les plus emblématiques que vous pourrez croiser lors de vos pérégrinations dans les paysages sauvages de l’Argentine.

Guanaco

Avec son beau pelage ras, couleur café clair, ce camélidé se balade dans la région de la Terre de Feu.
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Le guanaco - © Anton_Ivanov - shutterstock.com



Baleine franche australe

Reine des océans elle est notamment présente sur la côte Atlantique et la péninsule Valdés.
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Baleine - © Foto4440 - iStockphoto.com



Condor des Andes

Son vol majestueux émeut n’importe quel voyageur, il s'observe généralement à partir de 3 000 m d'altitude.
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Condor des Andes - © Karel Bartik - shutterstock.com



Manchot de Magellan

Ce petit oiseau non volant de 70 centimètres colonise les côtes patagonnes à partir du mois de septembre.
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Manchot Magellan - © Ignacio Leonardi - iStockphoto.com



Jaguar

Son nom de Yaguareté signifie « la vraie bête sauvage » en langue Guarani.
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Jaguar - © tane-mahuta - iStockphoto.com



Carpincho

Présent dans toutes les régions du Nord-Est du pays, c’est le plus gros rongeur au monde.
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Carpincho - © Byrdyak - iStockphoto.com



Nandou

Tout d'abord appelé « autruche indienne », cet oiseau de 1,50 m se trouve exclusivement en Amérique du Sud.
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Nandu - © Rudolf Ernst - iStockphoto.com



Pudu

C'est le plus petit cervidé du monde. Sa taille est comparable à celle d'un lièvre : 15 kg pour une hauteur de 35 cm.
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Pudu - © Anastasija Popova - shutterstock.com



Coati

De la même famille que les ratons laveurs, il vit dans les forêts tropicales du nord de l’Argentine.
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Coati - © GreenReynolds - iStockphoto



Toucan

Avec son bec brillamment coloré, cet oiseau exotique se décline en pas moins de six espèces.
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Toucan. - © Tzooka - iStockphoto






Climat [image: ]


Au regard de l'étendue géographique du pays, on comprend comment il est possible d'y rencontrer presque tous les climats du monde. L'étirement et l'absence de barrières montagneuses transversales facilitent des influences climatiques, tant polaires que tropicales. La cordillère jouit d'un climat humide, l'intérieur des terres d'un climat sec, et le nord d'un climat aride. En descendant vers la Terre de Feu, on trouve un climat devenant « subantarctique », caractérisé par les bien nommés quarantièmes rugissants et cinquantièmes hurlants. La météo capricieuse, le vent indomptable, le froid humide ou la chaleur étouffante peuvent se conjuguer à des pluies diluviennes tandis que la forte houle s'accompagne de tempêtes océaniques. Enfin, l'Argentine est loin d'être à l'abri des conséquences du changement climatique : fonte des glaciers, canicules et inondations, le pays subit de plein fouet l'un des enjeux les plus alarmants de notre époque.
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Desierto del Diablo, dans la Puna des Andes - © Juan Carlos Munoz - Shutterstock.com
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Mer agitée sur le canal de Beagle en Terre de Feu. - © Free Wind 2014 - Shutterstock.com
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Glacier Perito Moreno. - © btrenkel - iStockphoto.com
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Les disparités du climat

La double influence polaire et tropicale entraîne des températures élevées en été dans le nord de la Patagonie, tandis qu'il n'est pas exceptionnel qu'il gèle en hiver dans le Chaco, qui jouit d'une forêt au climat subtropical, tout près du Paraguay. Outre les contrastes climatiques, l'aridité caractérise l'Argentine : en effet, il tombe moins de 200 mm d'eau sur le tiers du pays. Ce climat aride et désertique se retrouve essentiellement dans le nord-ouest du pays et dans les steppes du Grand Sud. Ainsi, une Argentine sèche se distingue d'une Argentine humide, l'humidité et la chaleur augmentant du sud vers le nord-est. La partie humide comprend la Mésopotamie (Nord-Est), La Pampa orientale et le nord-est du Chaco, qui reçoit des précipitations annuelles proches de 2 000 mm. Le climat du Nord-Est est identifié à un régime subtropical (pluies réparties sur toute l'année et températures moyennes élevées). À Iguazú, par exemple, la pluie est susceptible de tomber toute l'année même si les mois entre octobre et mars restent tout de même les plus humides. L'Argentine sèche comprend la puna (hauts plateaux andins), le versant oriental des Andes (excepté la région de Tucumán) et les parties occidentales de La Pampa, du Chaco et de la Patagonie. Cet ensemble délimite une diagonale aride, que l'on peut tracer sur une carte du Nord-Ouest (Puna) au Sud-Est patagon. À noter que dans le Nord-Ouest, le long de la cordillère, le climat andin est frais et ensoleillé. Enfin, dans le sud, les précipitations sont le plus souvent neigeuses et les températures diminuent considérablement aux abords de la zone froide et polaire et s'accompagnent de conditions météorologiques imprévisibles (vent, neige, tempêtes…). Enfin, dans la région de Mendoza, le long de la frontière chilienne, au climat sec et tempéré, les conditions sont optimales pour l'activité vinicole. Le climat chaud et sec de la région est contrebalancé par la proximité avec la Cordillère des Andes, à une altitude se situant entre 800 et 1 200 mètres.

Le climat hostile de Patagonie

« La steppe patagonne invite les humains au silence, car la voix puissante du vent raconte toujours d'où il vient et, chargé d'odeurs, dit tout ce qu'il a vu », confie l'écrivain chilien Luis Sepúlveda dans son ouvrage Dernières Nouvelles du Sud. Rien ne s'arrête longtemps sur l'immense terre patagonne, ni soleil, ni pluie, ni neige, ni brume, le temps de fermer les yeux et de les rouvrir le temps a changé et le vent a repoussé le décor, toujours plus loin, vers l'horizon. Car ici sur la terre comme dans le ciel, le vent est maître de toutes choses. Et s'il est invisible, il est pourtant responsable des moindres reliefs d'un paysage qu'il a forgé au fil du temps : les arbres, dont les troncs se courbent vers le sol, l'érosion et la couleur des roches, les vagues des lagunes cristallines… Plus on s'aventure au sud, plus les vents deviennent violents et effrayants, et à raison ils ont été baptisés les 40e rugissants et 50e hurlants. Même s'ils ont façonné les routes maritimes, ces vents imprévisibles sont les plus hostiles de la planète. Un célèbre dicton marin énonce plutôt bien la situation « Sous 40 degrés, il n'y a plus de loi, mais sous 50 degrés il n'y a plus de Dieu ». Derrière le dicton, il y a une réalité scientifique : le conflit de température entre les eaux glaciales de l'Antarctique et les courants chauds qui entourent le continent de glace. Cette rencontre fait donc l'effet d'un choc météorologique et provoque une multitude de dépressions, drainant une houle à chaque fois plus importante : les vagues peuvent alors atteindre jusqu'à 30 mètres de haut... En Patagonie, quatre saisons peuvent se manifester en une seule et même journée : vent, neige, pluie ou encore soleil, il faut s'attendre à tout ! De plus, ici la météo échappe à toute logique, ce n'est pas parce que l'on se dirige vers le sud que les températures chutent : à Rio Gallegos, les températures peuvent descendre jusqu'à -20 °C, mais à Ushuaia, à moins de 4 000 kilomètres du Pôle Sud, le mercure passe rarement en dessous de -21 °C. Cette inaptitude à connaître la situation météorologique a fait naître un dicton chez les Patagons : « Quien se apura en la Patagonia pierde el tiempo » (celui qui se précipite en Patagonie perd son temps). La nature joue un rôle tellement fondamental dans les déplacements et les activités du quotidien que lorsqu'il fait mauvais temps, il vaut mieux attendre que cela se passe et rester à la maison ! Enfin, joie des voyages aux confins du monde pendant l'été austral : alors que le soleil se fond dans l'horizon autour de 17h en janvier, la nuit ne tombe pas avant 23h à Ushuaia, et le soleil reprend ses droits vers 4h du matin. Les nuits sont courtes, c'est bien agréable lorsqu'on aime randonner.

Le changement climatique

Bien évidemment, l'Argentine n'échappe pas au grand sujet d'actualité qu'est le changement climatique, bien au contraire : puisqu'elles se réchauffent plus vite, les régions des pôles sont les plus affectées. Alors que les calottes glaciaires fondent, la Patagonie argentine subit les effets les plus graves et les plus ravageurs du réchauffement climatique, déstabilisant ses écosystèmes et réduisant sa biodiversité. En 2019, c'est la première fois que des records de chaleur ont été enregistrés à des latitudes aussi élevées dans l'hémisphère Sud. Les températures ont atteint des valeurs extrêmes dans la province de Santa Cruz : jusqu'à 38,2 °C à Perito Moreno et 35,8 °C à Río Gallegos. De plus, phénomène rare et alarmant, c'est la première fois que la température a dépassé les 30 °C en Terre de Feu. Enfin, en février 2020, l'Antarctique argentin enregistrait des records de chaleur à 18,3 °C, plus précisément à la Base Esperanza : c'est la température la plus chaude jamais enregistrée sur le continent de glace. Le précédent record était de 17,5 °C en 2015. En juillet 2024, une nouvelle vague de chaleur frappe l'Antarctique, avec des températures atteignant les +28 °C au-dessus des normales de saison. La fonte des glaciers s'accélère dans la région, notamment depuis que l'A68, le plus grand iceberg du monde, s'est détaché de l'Antarctique. Cette vague de chaleur historique a été contrebalancée par des températures en dessous des normales de saison : jusqu'à -25 °C à San Carlos de Bariloche et dans la station de ski de San Martín de los Andes en Patagonie, un record jamais égalé depuis 1963. Dérèglement climatique oblige, les glaciers reculent et déversent, tels des robinets ouverts, de grandes quantités d'eau douce dans l'océan. La composition de l'eau change et impacte alors tout l'écosystème marin. Victime de ce réchauffement climatique, le glacier Perito Moreno, réputé pour être l'un des seuls glaciers de Patagonie à ne pas reculer, s'est pourtant fracturé en 2018 et semble désormais en sursis. Le glacier Upsala, l'un des plus grands glaciers de la région, est celui qui a le plus reculé ces 50 dernières années : il recule de près de 300 mètres et perd 20 mètres d'épaisseur par an. Sur les 18 000 glaciers des Andes, la fonte s'accélère depuis les années 2000 dans la région de Patagonie Sud : les géants de glace, de plus en plus fragiles, perdent en moyenne 15 mètres d'épaisseur. Devenus peaux de chagrin, ils sont pourtant des capteurs qui nous indiquent l'état de santé de notre planète et d'importants réservoirs d'eau stratégique pour le futur. Heureusement, les études scientifiques se multiplient et les touristes sont de plus en plus sensibilisés au sort des glaciers, à leur recul et au réchauffement de la planète. Des musées, comme le Glaciarium de la ville d'El Calafate, ont pour objectif d'éduquer la population et les touristes face à ces enjeux.Dans la cordillère des Andes, la neige est de moins en moins importante (en un siècle, certains sommets ont perdu 60 % de leur neige) et l'hiver de plus en plus doux. Le changement climatique s'observe également du côté de la pampa avec des pics de chaleur qui frappent lourdement la faune et la flore : au cours de la canicule de 2008, plus d'un million et demi de vaches ont péri. Dernièrement en 2019 et 2020, la sécheresse qui sévissait en Argentine menaçait considérablement les productions de blé. Sur la côte atlantique, les inondations se multiplient et la montée des eaux menace les stations balnéaires. Du côté de Mendoza, l'agriculture est également menacée : le manque de neige se fait de plus en plus ressentir à l'arrivée du printemps. Au moment du dégel, l'eau est censée irriguer les pentes des montagnes, remplir les lacs et abreuver les sols. Aujourd'hui les rivières et les lacs sont de plus en plus secs et l'herbe se fait de plus en plus rare. Début 2020, l'épisode de grêle survenu dans la province de Córdoba a mené une équipe de chercheurs à proposer une nouvelle catégorie de grêle : le diamètre des grêlons se situait entre 19 et 24 centimètres ! Baptisée « grêle gargantuesque », cette précipitation exceptionnelle, encore étudiée, a fait de nombreux dégâts : toits perforés, pare-brise impactés, vitres brisées… un gros potentiel destructeur ! De plus, le réchauffement laisse place à des microclimats plus propices à l'agriculture : le vin de Patagonie, né dans les années 2010, est le plus austral du monde. Fenêtre sur un avenir qui ne s'annonce pas des plus radieux, le Sud argentin se révèle pourtant être un très bon laboratoire pour les scientifiques : la région regroupe des événements en chaîne qui devraient être observés dans d'autres écosystèmes au cours des prochaines décennies. Plusieurs scientifiques s'y sont installés afin d'y installer des sondes. Ils surveillent ainsi l'évolution des écosystèmes et tentent tant bien que mal d'anticiper le réchauffement climatique dans les autres mers du globe. Enfin, la 54e journée mondiale de la Terre, le 22 avril 2024, a été célébrée sous le thème "Planète contre plastique", visant à sensibiliser aux effets néfastes de la pollution du plastique sur la santé humaine et planétaire, en vue d'un traité mondial contre la pollution plastique qui devait être signé fin 2024. Mais aucun accord n'a pu être signé et une nouvelle session devrait être ouverte au printemps 2025.




Environnement [image: ]


L'Argentine est un pays qui fascine écrivains, explorateurs et voyageurs. L'immensité du territoire abrite une diversité exceptionnelle de paysages et d'écosystèmes. Le visiteur en partance pour ce vaste pays n'aura que l'embarras du choix parmi les nombreux parcs nationaux de la contrée. Le dépaysement y est garanti ! Mais la sanctuarisation de ces espaces naturels ne saurait cacher un autre aspect du pays. Le développement économique et agricole de l'Argentine s'est en effet fondé sur l'exploitation et la destruction de la nature. Le pays fait aujourd'hui face à de nombreux enjeux environnementaux : déforestation, destruction et contamination des milieux, déclin de la biodiversité, réchauffement climatique. Le maintien d'un monde vivable devra passer par des actions fortes, comme la transition vers une énergie décarbonée, un changement de modèle agricole, mais aussi une lutte contre les puissantes industries extractrices et minières.
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Parc national de Talampaya. - © DFLC Prints - Shutterstock.com
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Caïman dans le parc national Esteros del Ibera. - © sunsinger - Shutterstock.com
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Parc national de Los Cardones. - © kovgabor79 - iStockphoto.com



Une nature protégée par les parcs nationaux

Le pays est composé d'un réseau de parcs nationaux, réserves et monuments naturels, qui protègent des écosystèmes extrêmement variés et fragiles. Ils représentent environ 5 % du territoire.

[image: ] Le Parque Nacional Iguazú :  situé au nord-est du pays, à la frontière avec le Brésil, il est réputé pour les impressionnantes chutes d’Iguazú et est classé au patrimoine mondial de l'UNESCO.

[image: ] Le Parque Nacional De Talampaya, au nord-ouest du pays, dans la province de La Rioja, est reconnu pour son patrimoine paléontologique et archéologique, dont ses pétroglyphes, situés dans le canyon sec du río Talampaya. Les amoureux de botanique pourront y découvrir une biodiversité floristique exceptionnelle.

[image: ] Le Parc national Esteros del Ibera : situé dans le nord-est du pays, il protège la seconde réserve marécageuse du monde et sa remarquable biodiversité (caïmans, oiseaux, serpents).

[image: ] Le Parque Nacional Los Cardones : un parc pour découvrir des cactus in situ ! Ce vaste plateau d'altitude, situé dans le nord-ouest du pays, abrite également une faune remarquable (colocos, guanacos).

 

En Patagonie :

[image: ] Le Parc national Los Glaciares : situé en Patagonie andine, il est classé au patrimoine mondial de l'UNESCO et abrite de très nombreux glaciers dont le Glaciar Perito Moreno.

[image: ] Parque Nacional Lanín : unique pour ses antiques forêts froides dites « forêts valdiviennes », il est classé au patrimoine mondial de l'UNESCO.

[image: ] Le Parque Nacional Monte León, sur le littoral patagon, abrite une faune et une flore exceptionnelles.

[image: ] Le Parque Nacional Nahuel Huapi : premier parc national argentin, il est réputé pour ses lacs et ses écosystèmes de montagne.

[image: ] Le Parque Nacional Tierra Del Fuego : situé à proximité d’Ushuaia, entre terre et mer, montagnes et lacs, il vous invite à découvrir la Terre de Feu.

[image: ] Le Parc national Patagonia : créé en 2018 à partir notamment d'une donation de terres de la fondation Tompkins, il abrite une riche biodiversité.

Des ressources exploitées et un environnement contaminé

L'Argentine est richement dotée en ressources naturelles : forêts, eau, gaz naturel, gaz de schiste, pétroles, aluminium, cuivre, minerais précieux, terres rares. Cette abondance a fait l'objet d'une exploitation croissante depuis la colonisation du XVIe siècle, le plus souvent au mépris de l'environnement et des populations autochtones. L'extraction du lithium par exemple est très coûteuse en eau, destructrice des milieux naturels et polluante. La contamination touche souvent les populations autochtones, contraintes de partir. En décembre 2018, Greenpeace met au jour un scandale éclaboussant 5 compagnies pétrolières, dont Total. Accusées de déversement massif et illégal de résidus d’hydrocarbures dans des piscines de stockages, elles sont poursuivies en justice par des membres de la communauté autochtone des Mapuche. Parfois c'est David qui terrasse Goliath. Ainsi, la Réserve nationale des manchots de Humboldt doit-elle son maintien à la ténacité de familles de pêcheurs face à des projets d'envergure, dont un projet minier.

Les méfaits de l'urbanisation

L'artificialisation des terres s'est également effectuée sans prise en compte des risques naturels. Ainsi en est-il de l'urbanisation de Buenos Aires ou La Plata, où des quartiers ont été bâtis en zones inondables et des rivières bétonnées. Très régulièrement la région connaît d'importantes inondations, parfois meurtrières. Pour pallier cette vulnérabilité, un tunnel anti-inondation, ouvrage pharaonique, a été conçu à Buenos Aires. Le hic : son dimensionnement est insuffisant au regard des modélisations liées au réchauffement climatique... Autre exemple tristement célèbre : la cité balnéaire d’Epecuén. Ville construite au débit du XXe siècle au bord d’une lagune aux vertus thérapeutiques, il n'en reste aujourd'hui que des ruines. Suite à des aménagements pour canaliser les eaux, puis un manque d'entretien, une crue dévaste la cité en 1985. Un musée a été construit dans « l'Atlantis de la pampa » afin de montrer au visiteur l'incurie des Hommes.

Une gestion des déchets encore insuffisante

La gestion des déchets reste déficiente dans le pays, où la plupart de ceux-ci terminent leur vie dans des centres d'enfouissement pas toujours performants en termes sanitaires et environnementaux. Le voyageur sera également surpris de l'omniprésence du plastique, notamment dans les emballages. On estime que 24 % des déchets plastiques du pays sont recyclés, le reste... disparaît dans la nature. Selon la fondation Vie sauvage en Argentine, 80 % des déchets retrouvés sur les plages de Buenos Aires sont issus du plastique. En 2018, des chercheurs argentins ont découvert un nid d'abeilles sauvages façonné entièrement à partir de déchets de plastique. Les causes ne sont pas élucidées (manque de ressources naturelles à cause des herbicides ?). En tout cas, cette découverte témoigne d'une certaine capacité d'adaptation du vivant face aux pollutions anthropiques. Le gouvernement s'attache à mettre en place des actions en matière de gestion des déchets. Ainsi des démarches de réduction à la source ou d'économie circulaire sont encouragées auprès des entreprises et des provinces. La crise économique de 2001 avait mis en lumière l'activité des cartoneros, qui récupèrent dans les poubelles de la capitale papiers et cartons pour les revendre. Depuis plusieurs années, cette profession s'est progressivement institutionnalisée.

L'Argentine face au réchauffement climatique

Les effets du réchauffement climatique sont palpables dans un pays soumis à de nombreux risques naturels. Concrètement, la hausse des températures entraîne des sécheresses récurrentes et de plus en plus importantes. Elle induit la fonte des glaciers, entraînant une montée des eaux et des risques d'inondations et submersion. Par ailleurs, la calotte glaciaire du sud de la Patagonie comprend plus de 70 % de l’eau potable consommée en Argentine. À terme, ce sont non seulement les activités, mais les vies humaines qui seront menacées. Après des décennies de non-considération des problématiques environnementales, le pays semble plus à l'écoute des enjeux en la matière. En 2011, le gouvernement a promulgué une loi sur la protection des glaciers, interdisant l'extraction minière, pétrolière ou gazière dans les zones de glaciers et de pergélisol. Le puissant lobby minier (Barrick Gold, Minera Argentina Gold) a déposé la même année un recours devant la Cour suprême d'Argentine pour faire annuler la loi. En juin 2019, La Cour a rendu son jugement en réaffirmant la constitutionnalité de la loi. Cet épilogue permet de remettre en question pas moins de 44 projets miniers. Une victoire pour les défenseurs de l'environnement, même si le combat est loin d'être gagné. Le gaz naturel constitue la principale source d’énergie du pays. Le pétrole est encore largement utilisé, notamment pour les transports. Si le pays dispose de réserves prouvées limitées de pétrole, il réfléchit à l'extraction de ses gaz de schiste, ce qui aurait de lourds impacts environnementaux. Des mesures ont été prises afin de limiter les émissions de gaz à effet de serre, avec notamment la mise en circulation de véhicules fonctionnant au gaz naturel, ou encore le développement des transports en commun. Peu de choses en revanche ont été déployées en ce qui concerne les émissions liées aux industries.

Un modèle agricole à réinventer

On ne saurait évoquer la situation environnementale du pays sans évoquer son agriculture. Derrière le steak argentin se cache un modèle agricole dévastateur, pour l'Homme et la nature. Le pays est le premier exportateur mondial de tourteau et d'huile de soja (le soja représente 60 % des terres cultivées). Ces cultures – OGM brevetés par Monsanto depuis 1996 – sont nourries de pesticides (notamment du glyphosate). Les produits agro-toxiques sont épandus par avions, sans aucune considération pour les populations, atteignant parfois la cour des écoles et contaminant les milieux et les hommes. Les cas de cancers et de malformations fœtales s'accumulent. L'agriculture paysanne et vivrière disparaît, au profit de ces cultures industrielles, entraînant la désertification des espaces ruraux. Elles résultent d'une vaste déforestation qui en détruisant les milieux, chasse aussi les populations autochtones Wichi. D'après une étude issue d'ONG parue en 2018, certaines forêts du Gran Chaco disparaîtraient à la même vitesse que la forêt amazonienne. La majorité de ces cultures est destinée... à l'alimentation du bétail européen. Quant à la viande produite localement, elle est refusée sur le marché européen en raison de la présence de stéroïdes. C'est cette réalité que dépeint le réalisateur et homme politique Fernando Solanas dans son documentaire Le Grain et l’ivraie, sorti en 2019. Il met aussi en exergue les alternatives à ce modèle : une agriculture biologique et locale, sans pesticides, favorable à l’environnement et à la santé. Ainsi l'Argentine possède-t-elle la seconde surface agricole du monde certifiée en agriculture biologique. Cependant 90 % de cette production est exportée, notamment vers les États-Unis et l'Europe. Dans un autre contexte, urbain celui-ci, la crise de 2001 a fait naître un beau projet d'agriculture. Rosario, l'une des plus grandes villes du pays s'est dotée d'un programme d'agriculture urbaine. Son but initial : contribuer à nourrir la population en situation de pénurie. Progressivement, la démarche s'est inscrite dans un véritable projet social, environnemental et économique. Plus de 24 hectares sont mis à disposition par la Municipalité à des personnes – la plupart sans emploi – pour y développer des cultures vivrières et médicinales selon les méthodes de l'agroécologie. L'agriculture réhabilite des terrains délaissés, donne des revenus aux cultivateurs, contribue à nourrir la population de manière saine et à améliorer la qualité paysagère de la ville.
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